
Nouvelles du jour
Les Alliés devant
Ce qu'on aperçoï

négociations.
Quand on entend parler de la paix qui va

être négociée entre les Alliés et la Turquie
et du projet ele relégation tlu gouvernemenl
ottoman à Brousse, on pourrait croire que
k sort de la Turquie n'a plus qu'à être réglé
par une -conversation di plomatique ct que
la succession de l'Homme malade se trou-
vera ainsi li quidée une lois pour toutes.

Mais cc serait là une grosse illusion. La
vérité est que le traité de paix auquel le sul-
tan de Constantinople va devoir apposer sa
signature ressemblera fort à uu chèque sous-
crit par quel qu 'un qui n'a plus dc fonds à h
banque pour payer. L'autorité du sultan nt.-
s'è\ci*l guère au <\c\à dis faubourgs «le Stam-
boul , où son trône n'est enoore debout que
parce que la ville est plutôt une caserne des
troupes alliées qu 'une ville turque. Dans toul
le reste de l'empire , le pouvoir appartient au
parti national, qui a dressé gouvernemenl
conlre gouvernement et qui a proclamé sultan
le prince Abdurrahman, cn déclarant le sul-
tan de Constantinople déchu pour forfaiture
envers l'Islam.

Le chef du gouvernement insurrectionnel
est Mustapha Kemal pacha , qui commandait
l'armée turque d'Arménie et qui a refusé de
déposer les armes à la signature de l'armis-
tice. Mustapha Kemal lient campagne avec
les troupes qu'il avait sous ses ordres et qui
se «sont accrues de nombreux transfuges des
autres corps •, dft plusTil a mis sur pied indi-
visions de cavalerie kurde; Avec cela , il est
maitre de l'Analolie, dont la population a in-
croyablement à souffrir de sa domination,
pour autant qu'elle n'est pas acquise au mou-
vement national. C'est le cas des Arméniens,
en particulier, dont le cri dé détresse remplit
les journaux des deux hémisphères. De
même, on sait , par les fréquentes communi-
cations des agences helléniques, quel est le
sort des .colonies grecques d'Asie Mineure.

Telle est la situation, et il faut l'avoir pré-
sente à l'esprit , quand on lit tant «Je dépêches
où lc sort de la Turquie est décidé sur lc pa-
pier.

Le -soulèvement nationalrsla fomenté par
les Jeunes Turcs a pris tant de force parce
que l'orgueil-ottoman se révolte contre la re-
naissance d'un empire arabe, qre les Alliés
favorisent. C'est du moins le but que pour*.
suit la politique anglaise ; la France voit ce
plan avec peu de laveur, parce qu'elle se
trouvait mieux, pour ses intérêts cn Orient ,
de l'apathie turque ; l'Arabe est moins dé-
bonnaire «t p lus intrigant. C'esl cc qui expli-
que le témoignage favorable aux Turcs qu'on
a été surpris d'entendre de la bouche du car-
dinal Dubois, au moment de son départ pour
les Lieux-Saints.

La paix turque pourra être signée quand
on voudra ; ee ne sera qu'un mot : en réalité ,
la plus grande partie de l'empiro ottoman
continuera d'être en état de guerre ct , avec
les révoltes égyptiennes et la tcrmcrilalmn
hindoue, on peut craindre que l'Orient ne
nous réserve des surprises.

• ta

lia publicalion des détails de la négocia-
tion serrèle d'avril 1917 entre l'Autriche et
les-Alliés a fait beaucoup de mauvais sang
aux Italiens, parce qu'on y montre que la
France ct l'Angleterre ont -obéi cn cette
affaire à un sentiment dc méfiance à l'égard
de l'Italie.et qu'on y peut voir que - celle-ci
aurait , de son côté, tâté le terrain à Vienne
o l'insu de ses alliés. Cette démarche. pré-
tendue de ritaliCa été aussitôt démentie par
le général Cadoma , à qui l'empereur Charles
en a prêté l'initiative. A son tour, le gou-
vernement français fait savoir que M. Poin-
caré n'a jamais , tenu, sur le compte, de- l'Italie,
les propos que lui attribue la relation publiée
dans les (journaux. M. Poincaré devait cetlo
satisfaction à l'Italie.

Qui est l'auteur dc cette exhumation de
la tentative de paix de 1917 et quel calcul
l'a déterminée ? Les journaux italiens cons-
tatent qu'elle s'est produite au moment où
M. Nitli arrive à Paris pour trancher la
queslion de .Fiume et où la délégation hon-
gi*oi«tè y vient pour miter de l.i pniv.  CVsi,

a question turquet.
dans les anciennes

disent les uns , une manœuvre pour jeler
le froid entre Home et Paris et faire échouer
la mission de -M. Nitli ; lés autres veulent
que ce soit un calcul pour ménager une
atmosphère favorable aux discussions avec
la Hongrie, en particulier au projet de res-
tauration des Habsbourg â Budapest. Qui
peut sc vanter d'avoir percé le mystère?

* «t*

M. Clemenceau et M. N i t l i  ont liquidé,
durant leur première entrevue , un vieil in-
cident qui les avait mis cn froid l'un ,'i
l'égard dc l'autre. Il y a deux ans , M. Nitli ,
étanl mitusUc du, cabinet Ocl.uv.lo, impres-
sionné par la perspective d'une offensive au-
trichienne contre l'Italie, s'élait rendu à Lon-
dres pour obtenir du gouvernement anglais
qu'une parlie des troupes américaines des-
tinées à la France fût envovèe en Italie. M.
Clemenceau s'en élait montré très irrité, et
il en avait fait des reproches à M. Nitli.

M. Clemenceau a tenu aussi à effacer la
mauvaise impression produite en Italie par
les déclarations qu'il a faites au Palais-Bour-
bon surla question dc Fiume. Il n'était nul-
lement dans- scs intentions de blesser les
Italiens. Le président du ministère français
a répété à M. Nitti  que l'Italie pouvait comp-
ter sur la France pour résoudre non seule-
ment la question de Fiume, mais tous Ici
autres problèmes qui peuvent l'intéresser.

» »
Il faut malheureusement déchanter au

sujet du grand prêt de 75 milliards que les
Etats-Unis étaient , disait-on , sur le point
d'accorder à l'Europe. La bonne nouvelle est
aujourd'hui démentie. Il se vérifie, que, sous
la forme où elle a été donnée, clle élait le
travestissement d'un projet qu'une perfide
conspiration dc presse a voulu «faire échouer
et dont elle a tout au moins compromis le
succès par une indiscrétion calculée el unc
déformation des faits.

Voici cc qu'il en est :
II-y a en ce momenl aus Etats-Unis un

financier anglais de haut parage, M. George
Paish , qui y a été envoyé par un Comité
eiiro'xien pour la hitte contre h famine. Ce
comitô poursuit l'établissement d'une entente
financière internationale, aux fins de tirer
lc mondg du giicliis actuel. Il  s'ag irait de
réunir, par le 11103'en d'un emprunt collectif ,
un certain nombre de milliards qui seraient
prêtés aux Etats besogneux, dans la mesure
des nécessités les plus graves. Les Etats bail-
leurs de fonds fourniraient unc part pro-
portionnée à leurs ressources. La Ligue des
nations gérerait le produit de l'emprunt et
ferait la distribution des prêls. M. Paish
élait cn trahi de gagner à cc plan la finance
américaine quand certaine camarilla dc
presse yaivkee anglophobe (le consortium
Hearst, dont on parla fort à propos dc l'.olo
et de Caillaux), ayant eu vent de ces négo-
ciations, se jeta à la traverse, mû par son
ant i pathie contre l'Angleterre. Pour mieux
discréditer l'entreprise de «M. Paish , la ca-
marilla Hearst falsifia effrontément les faits
ct lança la version suivant laquelle les Etats-
Unis allaient prêter 75 milliards à l'Angle-
terre, qui serait chargée d'en faire la répar-
tition entre ses alliés et d'en remettre une
part aux Etats centraux.

Représenter la finance américaine prêtant
75 milliards au Trésor britannique, c'était
le moyen infaillible dc faire sursauter l'oncle
Sam. Il n'y eut qu'un cri dans la presse amé-
ricaine contre ce projet. Et voilà comment
l'entreprise humanitaire de M. Paish, perfi-
dement défigurée, a reçu uu coup dont elle
aura peine à* se relever/

• *•
•L'archevêque de Dublin , Mgr MalsK, vient

d'adresser) à l'archevêque de Boston , aux
Etats-Unis, Mgr O'Connell , unc somme dc
2^00. francs destinée au fonds national ir-
landais qui a été institué par lc « parlement
d'Irlande », organe non reconnu par le gou-
vernement anglais.

Dans la lettre d'envoi , Mgr Malsli explique
pourquoi il remet sà-Minlribilftonà son con-

frère américain : << Dans les conjonctures ac-
tuelles, écrit-il, aucun journal irlandais ne
pourrait faire mention de ce don. Nous vi-
vons sous le régime de la loi martiale. Dans
ses efforts insensés pour comprimer l'esprit
national de notre peuple, le gouvernement
multiplie les décrets militaires. Un de ses or-
dres menace les rédacteurs et éditeurs de 1105
jouruaux populaires de la saisie immédiate
dc tout journal qui s'aviserait de publier les
noms des. donateurs du fonds national. Con-
naissant l'intérêt que TOUS portezà nos affai-
res, j'aime à penser qu<! vous nc trouverez pas
déplacée la requête qu* je vous adresse de
vouloir bien faire connaître en Amérique ma
souscri ption en faveur «lu fonds national, n

|Comment doit cire composée
la Société des nations

¦ "T
.La Société «les nalions ne remplira 5a mis-

MOU. que si elie «st tmlTOr«*.!c. On Va à* avec
raison : la Sociélé des nalions ne peut pas -i(rq
une société de nations.

Qnolte garantie offrirait pour la paix diî
inonde une Gigue qui ne comprendrait que quii-
t71.es pays ? Comment se referont a«s -prod'e-
mes angoissants -du change, dn commerce In-
ternationa ', si tous les pays, producteurs on con-
sommateurs, ne mellent^pas en commun leurs
forera et leur bonne volonté ?

Voilà pourquoi on atjaetie une leîe impor-
tance à la partici iKilion|des Etats-Unis d'Ac-é-
Titjuc :\ la Ligue. Mais voilà pourquoi aiusi '.'œu-
vre ne sera complète «nie lorsque les pays qui
furent tes adversaires de l'Entente auront été
admis à faire partie de U Société des nations.

N'en -déplaise à .nos' «4fcstenlion«vistes suisses,
l'Aïemagne d&ire ardemment être admise «ans
«la Ligue ; etle en a avaliste l'intention en ma'm-
tes occasions et dans «des documente qui eont
rien d'apocryplie.

La réponse des membres actuels de !a Sociélé
•esl-tilie une fin de non-recevoir ? I! faudrait tire
pour !e -croire, bien mal-informé. Je n'en veux
qu'une preuve : la résolution prise par le réet-nt
congrès «te Bruxelles. L'admission des Empires
centraux donna lieu, A sein de (a première
commission, A un débal assez rif. Quelle en fut
la solution ? La commission admit 4 l'unanimité,
après l'avoir amendée, la proposition dc îa
League of Nations Union : c E conviendrait
d'admettre le phis lût possible, «tans la Société
des nations, [out Elat désireux d'y adhérer et en
mesure de fournir les garanties spécifiées par
'."article I du Pacte et dans ies conditions fixées
-par cet article. > Faut-» .considérer comme e*.
cessif , après ̂ e qui sest passé en 1914, que 'oriit
article requiert, du pays qui demande son ad-
•mission, des a garanties effectives de son inlm
tion sincère d'observer sas engagements interna-
tionaux, ct qu 'il accepte le règlement établi par la
Société en ce qui concerne sts forces ct ses ar-
moments «militaires, navals et aériens » "?.

C'est la voix de la raison. Si quelqu'un s'clon-
ne «Jc cc que. cn France, en Btf gique, Ja voix du
cœur parle un aulre langage et qu 'on nc puis.*;
encore serrer comme celle d'un frère la ranin «le
('ancien -ennemi, je lui propose un Simple
voyaac sur ic font de lic/ms ou dc Verdun, à
Louvain ou sur i l  ser. 11 comprendra.

Il est dans la composition de la Société des
nations un autre point qui mous touche dc près :
l'accession du Vatican. Une dépêche -Je Ilnvns
Q annoncé que la question avait élé posée à
Briucalcs, et nous pouvons être fier.s qu'elle
l'ail «-Iè par un Suisse-, Des précisions sont
nécessaires pour connaître ta position, exacte
dc ce pro-moin-c, qui sera, d'un si gros poids
|Miur «la réalisation de la Li«RUe.

Laissons parler "les faits. Si l'Association suisse
]>our Sa Ligne des natio.is a convié un calholi-
que A -Bruxelles, c'est évidemment qu 'elle tenait
ù connaître le -sentiment de la Suisse cathoMqlie.
li a suffi de quelques «cjoversaliont pour ojieu*
ter à cet «égard les nK-nihrcts de 3a délégation
suisse ct pour acquérir IJI conviction-que la ques-
tion serait posée dans celle des commissions du
congrès où eile viendrait à trouver sa place.

-L'occasion se présenta an -sein de la première
commission, qui avail comme princi pal objet tic
«MBbéralion le mode dc nomination des repré-
sentants des Etals dans '"Assemblée dc la Société
des nations. I! sas'irsait .surtout, comme le por-
tait ïe programme, de rendre pius démocratique
cc mode de nomiiiEeioii.. L'Association suisse
avait délégué à celte commission M. I c V  Alfred
Silbemagol, préskient du tribonat civil dp Bâle.
La journée, une journtio dc Iravail acharné ,
s'élait passée à discuter le point capital du pro-
gramme cl queîqucs autres traclantla dont l'im-
portance n'échappe il personne : pouvoirs cons-
titutionnels de «l'Assemblée, droit des nations
tle disposer librement d'elles-munies, protection
tles minorités ethniques, enfin élargissement de
la Société des nations par l'admission d'aulres
Etats. • - . . - • •

IL't.f'c.'idon se rar&rnlail .linsi tout , ii.-ilutvi'l,"-

ment «Je parier de l'accession du Saint-Siège à
la Ligue, mais la séance touchai; à sa fin. Mal-
gré ies préparatifs nécessaires à Ca réception aiï
Palais roya? qui devait avoir lieu 1» soir même,
le délégué dc Ja Suisse, M. SUbemagel fil celle
déclaration : a En Snisse, on a des doutes sur
lu Viatel i té de ta Société des Mations, parce que
tes «Etats-liais. tusÂt-ivif. à. v <rolx<s: «\ <j,«*it*. SiVo.'.-
Siège.n'en fait point -partie. 'Si le Saint-Siège cn
rcMc extjSu, beaucoup de Snisses n'hésjteront pas,
îe jour de -la votation populaire, à se prononcer
contre l'adhésion de la République «helvétique
à «la «Société «des nations. 1! y aurail lieu par
conspuent d'examiner l'odniission de la l'ap.-nilt
dans Ja . Société, des nations. • '

•l>*ns le milieu où clle tombai!, colle -propo-
sition fii àa sensation a-ttcndiie. M. Doumer, an-
cien président de la Clnrnbrc des dépulés de
France, se fit l'écho d'une partie tle l*As>?rab\'e ;
a Lc Saint-Siège n'est pas une nation. H ne peut
don; faire partie d'une Société des nalions. 1

L'idée tancée trouva dans Mgr De-ploige, pré-
sider»; de l'Institut supérieur de philosophie dc
Louvain, tu. habile soutien. < I! n'est pas ad-
msâMe, «lii-ià , que la molion soi! écartée par
un argument dc procédure. Ne -tombons pas dans
ia logomachie et ne réduisons pas Je orottèrtu*
à une qucreSte de mots. Si vons voulez alonnt-r
à la Sociélé des nations quelque cKancc de suc-
cès, vous ne «levez pas la priver du concours
effectif de la. "première puissance moraàe du
inonde. » La molion .suivante fot alors remise
au Bureau pour «Kre discutée dans tla prochaine
assemblée «le la Fédération dcé Associations
pour la Ligue des nations, qui *aura lieu pro-
bablement à Bome : « Ji esl souhaitable que le
Saint-Siège puisse faire partie de la «Société des

Tois sora! les faits. Ils paraîtront peul-ôtrc
bien anodins à ua .lecteur non suffisamment ini-
tié aux débats internationaux, lis n'en onl pas
moins unc •portée énetrme. La • queslion de -l'ac-
cession du Saint-Siège esl désonmais posée de-
vant les organes compétente de la Fédération.
Elle .'est de telle sorte «truelle-ne pourra pius
tire passée simplement sout SÎ1««KX-,' «comme «aH*
te fe! jusqu'ici dans ?es diïilitre liens. Or, nous
ne craignons rien de l'issue d'un débai au grand
joiir, objectif et scientifitiue. Peut-ëlre exami-
nerons-nous prochainement q«elques-uns des
principaux argumente poar cl contre. -

'La Suisse, «Ians «sa majorilé . proteslairle, a
comprjs qu'.-l y aEait de uniérill, de :!a vitalité
même de la Société tics nations. M. Silbernage*.
a posé devant «es cerdïes compétente le problème
qu'avaient dé/£i soulevé des esprits impartiaux,
maîtres du parlementarisme et de la soàmce dn
droit interna*kxnal, MM. Horace MicheK, <-on-
sciller nalional. et Paul Moriand, profcs.cnc 1
l'université de Genéytv Nous avons cu, à Bruxe-l-
tes, °.a satisfaolion d'entendre nn antre proies-
tant dont «c monde entier a odmiré îa science
cl la persévérance : Fritjof Nansen, l'f-jxplora-
tetnr du pile ssord. nous dise sa conviction que
l'accession du Saint-Sii-ge n'é-thrit pas une ques-
tion religieuse, mais poKljwrae.

P. Atbn.

LA CONFERENCE DES ALLIÉS

Les ministres des grandes puissances
Paris, S janolçr.

(Ileuias.) — MM. Lloyd George, Nilti , lord
Curzon el Scialoïa .«-ont arrivés hier, à 18 h. 10,
par train spécial, à Paris, venant tic Londres.
Ils oat été reçus par M. (Xémcnccan, vorJ
Derby et le comte Bonalogar. M. Clém«nceau
kur a souhaite la bienvenue ct s'est entretenu
tpto'.ques instants avec MM. L'.oyrl George et
Scialoïa tlans Sc. salon dc r<iccplion dc !a gare
«lu X.ir.l

Paris, U /initier.
MM. Lîoyd Gs»rge, Clemenceau et Nilti tien-

dront , en dehors des licuros de conseil, ic fié-
tpicntes conversations sur les questions de
Fiume, de l'AtWittiqpe et de la Turquie.

iLe conseil <léoidera aujourd'hui, vendredi, sl
*» cérémonie sic techan-ge des ratifications doit
Cire publique. 11 décidera également si les ra-
tions qui n'ont pas ratitîé le trailé, dont .ies
Klals-l'nis, seront admises à la «cérémonie de la
signature du protocole. On assure «que MM. Llcyd
fjeorge, Glémcnccan ct Nitli ont eu dans la soi-
rée d'hier jeutii leur première réunion.

L'échange des ratifications
Paris, 3 jonnier.

(llaoas.)  — L'échange des ratificalitms diî
lrailé de YcrsaiUes et des protocoles annexes
aura lieu le 10 janvier, A 10 heures, au minis-
tère des affaii.ts étrangères.

Une Mire dc M. Clemenceau ail sujet tlïî
matériel flottant allemand t\ Errer sera remise
jen même tenips à M. de Lcrsncr.

•Les représentants des puissances ayant ratifit;
le trailé de Versailles 'participeront ù ta signa-
ture.

'Le lendemain môrne tle l'entrée en vigueur dii
trailé, soit dimanche, les relations diplomati-
ques seron.l reprises nvec rAflrmagnc.

Les élection* sénatoriales
en France

Humbert remis à sa place
-Le trop célèbre Charles Hnraberl, ex-direc*

leur thi Joarnal, cx-sénalenr, qui passa en jus-
lice soirs le soupçon d'avoir accepté des fonds
allemands pour l'achat du Journal et fut ac-
quitté par un bizarre cas de procédure, avait
en lc front «de se présenter aux électeurs sénï-
(oriaux du département de Ja Meuse,. comme
prétendant au -siège dont »! avait dû sc démettre.
Les ccnsels généraux de la Meuse ont fail *
Humbert l'accueil que son effronterie méritait ;
ils ont repoussé sa candidature

La retraite de M. de Freycinet
M. de Freychict, ancien minâstrc français, a

renoncé à son siège sénatorial. Lea électeurs
ont décijté de -porter le nationaliste Danssel.

Un revirement anglais pour l'Egypte
Londres, 9 janvier .

J^c mouvement des nationalistes égyptiens cn
faveur de aïmiépend-jncc est entré dans noc
phase nouvelle. Lord Milner, lc président «le la
mission britannique, a déclaré, tlans unc note
officies le, que l'Angleterre est prête ô rétablir
nn régime autonome. Il invite Iout le monde
ù soumettre opinions et propositions à 'a mis-
sion , qui «les exauainera avec toute l'attention
voulue. La note rappelle les droits (égaux d_
étrangers établis cn Egypte.

Le chef nationaliste, l'ancien ministre Roiî-
chdi, déclare cependant en même temps dans
les journaux qu'aucun Egyptien nc vou«lra se
déshonorer en négociant avec (a mission bri-
tannique. Il a déc'iaré à loixl Milner que la
seule solution du conflit est «la transformation
du protectorat britannique eu une aiiianot; an-
g!o-ég*,-p!iennc pour la protection des inîércte
britanniques dans le canal de Suez et des •—*
térête " dta Européens. Mais aussi, poor <s*!a,
l'Angleterre doit négocier directement atve ."a
délégation, sous ia présidence de Zaglouî picha.
Rouchdi exprime sa confiance absolue que la
politique actuelle de " l'Angleterre subira de
profonds changements.

On a généralenient l'impression que l'Angle-
terre sc prépare à la «meiliation. 11 parait pos*
sible que te gouvernement sera offert à Zan'.oul.
Des négociations dans ce sens sont menées il
l'aris par Mustapha bey el Nabas. Le premier
pas vers Sa réconcHiation sera la levée de i'ajut
de siège.

Dans l'Allemagne occup ée
Ludwiejshalcn, 8 janvier.

(Gazelle dc Francfort.) — Le triiranaC- de
guerre de tahiéon marocain.' ù I.JVJKIJU a jugé
trois soldais framcais «jui, le 11 «wtolwe «îes-ak»:,
ent- h>ré sans raér-tut conte des civil», tuant «EM
jenne Kfc de 17 ans. Lc tribunal! a contianitaé
l'occusé «jarincipal, un nègre, à cinq années de
prison, un autre ii IS «mois et fe iroisiènve à
six -semaines «le îatiiscn.

Combien l'Allemagne
avait de sous-marins

La revue aâlemarKlc Schuss und W a f f c  a
donné des chiffres .pleins d'inlérét sur la -cons-
truction, cn Allemagne, de sous-manins pendant
la guerre. L'effort allemand a «*lê considérable :
i; y a (ieu de le faire connailre, noa seulement
comme quantité de production, mais encore
connue recherche «des types répondant 4e mieux
aux nécessités de la guerre sous-marme.

«U y a lieu dc faire ressortir tont d'abord, «lit
la revue, que jttsqlJ*— rvovcmbie 191$, >1 a etc
construit en tout 372 navires sous-marins i>onr
la -manne. Si on déduit tle ce chiffre les 28 bâti-
ments terminés avant Se 1er ooùt 191-1, il reste
laie fabrication totale de 344 unités achevées
nu cours «les quatre ans et «Jcmi de gnerre. De
ces 344 bateaux, 174, d'après des renseigne-
ments dc presse récente, ont «i-té Kvnb à ^'lln.
tente. Au cours de la guerre, 199 onl été perdus,
savoir : onl sombré, «82 dans la mer du Noral
et t'Atl-antiqiic, 3 dans îa Baltique. 72 dans les
Flandres, 16 «ians 'a Méditerranée, 5 tlans la
mer Noire.

Ont été détrnils par leurs équipages : "li,
Ont été inlcrnés tlans Jet ports iteutres : 7. '
Ces chiffres corrtsponjlent autant que pos-

sible avec ceux donms par S'Enlcnle, -notaixi*
ment par l'amirauté britannique, et ils -confir-
ment les lourdes pertes subies par - les sou s-
niarins aV.em.inds. soil plus do 5t> pour cent ces
bateaux engagés dans Sts opérations ; -nulle
autre arme dc Icire on dc mer n'a éprouvé un
déficit semblable. Et cependant. Jusqu'à îa der-
nière heure des hostilités, l'AV-cma-gnc a voulu
continuer la guerre sous-marine. D'après îc'niss
nnd W a f f c , au moment dc (.'armistice. 437 bn-
t'-jiux étaient cn chantier, mais il fallut inter-
roiaprt* leur ,-onslrurlioii. I.'Mlcnxignc avait.
elte autant dc navires m construction? Le
chiffre jKirait exagéré, mais, quel qlle fût (e
aïoinllrr-, 011 «hit Vs «lètriiiri* .



Les pertes allemandes
Berlin, 7 janoier.

ILe sooia'fate majoritaire Thiclc. qui durant
Ses hostilités était chargé de l'établissement tics
listes officielles des pertes, publie les '.hiffres
définitifs suivants :

l'our les armées «lo terre : tués, 1,718,210
hommes ; li!-_és, 4,234,107 ; prisonniers ft «dis-
parus, l ,17v\ei9, soit au total, 7,125,972.

Les pertes de l'a marine allemande ont été le.»
suivantes : M ,112 tués ; 29.830 Messes et 11,034
prisonniers et disparus, soit an total 65,096
hommes.

Les Yougo-Slaves et l'Italie
Milan, S janoier.

Le d>recte_ de l'Epoca, M. Tulùio Gioràma,
qui ost arjé it Belgrade pour f a i t e  une enquête
sur ropir.i-0-n publique au sujet d' un accord
éventuel entre la Yougo-Slavlc el' «'Italie, envoie
à son journal un -nouvel' rirlicte, dans lequeî K
juge qu'un accord peul être c-rineîu cl qu 'au-
jourd'hui c'esl le moment Cie plus proprice pour
enlamer des 'pr>ift-pair.3rins. M. GiooAnna dit que,
stiota ltiiiijjo-ossion qu'il a eue dans les entrevues
avec kn parsonmli-és politiques, lia YtMgoSÎ&i-it'
est peut-êtire mêroe disposée à reconnaître Ca
souvexacne'é de (t'ItaKc sur Ftnme si on lui
ciisitre sôn'eixscment un «iéboucihé sur la -mei

Les Turcs et les chrétiens
Constantinople, S janvier.

Suivant des nouveïies reçues au patriarcat
arménien, pUiÉcurs viUa-ges arméniens «lu vi-
layet de Brousse auraient élé cernés par lis
Turcs armés, qui tirèrent sur ies chrétiens.

Les meurtres, ct brigandages continuent un
peu partout, sans que la gendarmerie ottomane
fasse quoi que ce soit pour y mellre un terme.
Les bandes dc la a Défense nationale > extor-
quent de grasses sommes d'argent aux chré-
tiens, sous menace de mort.

Le sort des prisonniers de Sibérie
En publiant la lutle lettre envoyée au Saint-

l'ère par M. Ador, président du Comilé jnlfr-
natiortal de la Croix-Rouge, l'Onervatore ro-
mano donne des détails navrants sur les prison-
niers de Sibérie. Us sont là ou nombred'tnviion
deux cent mille : Autrichiens, Hongrois, Tchéco-
slovaques, Polonais, Yougo-Slaves, Allemands
et Turcs." La plupart ont élé -internés en Sibérie
dos le début de la guerre ; (es autres y ont été
transportés au printemps dc 1918, alors que la
pénurie des vivres rendait Impossible leur la-
vitaillcment dans la Russie d'Europe.

Leur sort est des plus lamentables. Ils sonl
entassés dans des baraques pourries et déla-
brées, ouvertes â «la piuie ef au vent. - Ils «ont
vêtusà la (eltre de haillons ; ils n 'ont jamais pu
obtenir qu'on renouvcCât leur linge et leurs ha-
bits. Leur nourriture est absolument insuffi-
sante; ils ont faim. Le pain coûte un rouble lu
-ivre, ct la viande, quand on peut s'en pToc.irer ,
dix roubles la livre. Les officiers, par exem-
ple, touchent une solde d'il peine cinquante
roubles par mois, et ils doivent pourvoir s\ toOl
Jeur entretien. L'hiver dernier, les banques
n 'étaient souvent pas éclairées, -par le fait tlu
manque de pétrole, et leur température va-
riait entre un et qualre degrés au-dessus tle
zéro. Cetle année, .le» rigueurs de ('hiver sibé-
rien doivent se faire sentir encore plus dure-
ment , car le combustible est encore plus rare.
Etant données ces conditions , on comprend que
les maladies de toute sorte, tubcrcu'.ose, typhus,
scorbut et même choléra, nient décimé -tes i. _-
heureux prisonniers. Dans le camp de Troit/k ,
unc épidémie de fièvre typhoïde a fauché 12.000
prisonniers snr 16,000. Dans Je camp dc
Petropawlosk , appelé par les indigènes le camp
de .'a mort , il y eut 1200 cas de mort sur 8800
prisonniers, au début de ('hiver 1918. En géné-
ral, les rares prisonniers qui ne sont pas at-
teints de quelque maladie sont "incapables de
tout travail à cause de leur élat général <le
faiblesse.

Lc gouvernement "sibérien ne s'oppose pas aîî
rapatriement ttes prisoniK-eirs ; mais, jusqu'ici. Ce
manque de communications «t de moyens de
transport l'a rendu impossible. Cc ne sont doue
pas des raisons •militaires ou politiques, tuais
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Le rêve de Suzy
par Henry ABDEL

*—O-i-«

L'édlat rosé da visage de Suzy s'accentua dc
celte fug&ive rongeur que Georges aimait ù >'
voir maître, car eEe élait «ume satisfaction pour
MS yeux d'artiste.

jfiourta-cjt elle irépond&t un peu tnoquenice —¦
p-etfl-étre afin de cacher qu'olle élaiit charmée :

— Quelle joûc chose que la *poWtastJ 1
lf; -fît un geste pour Vorrélar, mais elle con-

tJooaît , tout en rassemblant, d'un air Ttûson-
natte, «es fleuri en bouquet 3

— C'est très a'mnablc à vous de nie parier
comme vous le faites ! Mais ge sais bien que
tes absents «ont vite oiiUliés !... Toujours -il cn
arrive ainsi *

— Eles-vous déjà désillusionnée à co poùit ?
mademoiselle Suranné.

— Je paiîe ipar oui-dire, parce ique je nie
souviens de ce-qne j 'ai entendu déclarer par des
perso-nnos d'expérience 1

EUe d'isoùt cela avec son joli acsenl ma'j-
cit**ix. en revenaal iws "e -p-orron oit se niofl-
Iratenll Mme de IjterCy ot Gmuiiaine en tenue ite
promenade, «tandis «pie îa voituro approchait.

Georges «BacVm»-»» pea *vera «c-ï.e el, souriant ,
tl» son grand «à- de respect chevaleresque :

i— MadeimoiseCîe Suzanne, f&t-il , imémc les
nrsoaaa _'exy6ri{iice pwTejr» BO toiwpar,

¦ : . i . , : lJ.  .; - .:.

uniquement des raisons d'ordre matériel qui
retiennent dans l'enfer sibérien ces, prisonniers
de guerre.

I« Sainl-Père, d'acroTû avec la iCroix-Rnuge,
met, cn cc moment-ci, tout cn œuvre pour les
fuire rapatrier immédiatement.

LES ÉVÉNEMENTS M RUSSIE
L'armée de Denikine

et les cosaques de l'Oural
A ¦!"«Hat-major du général! Dénitma* ost arrivée

ia communication qu 'une Ciaisou. est établie
entre îe front «le Déoikone et laïunéc do ̂ 'Oural
du général Doulof.

Chez les bolcheviks
Deux demoisdliles irkmdaiises sont arrivées il

Lontlires, après . s'être échappées «le Kief, où
eït» ont vécu «Ians la terreur. Elles 'iracorçteiit
que, cn seplcmihre "dWr.cer, quand Dimikin»
approcha de la ville , les bolchéviis commen-
cèrent «pair -évacuer toat le butin «m'r.s av-aéent
pris ohez 'tes h-Antants. Chaque jon-r , «IO tîaâvs
«le 30 wagons changés d 'objels de tout genre par.
tirent de Kief.

I-orsque Ees soldats de Dénûkïne éureùl péné-
tré tiass Ca i-aie, on alla aux prisons pour dtSli-
vrer les captifs qu'on croyail y trouver enoore
vivants. Dons "Va prison prinripsfe, on iTo&va. un
DOtaKe de Kief qui était devenu fou ; une dame,
en sortant de son cachot, lomJba morte sur Ite
pas de la- porte.

• En un autre endroit , on -pouvait voir un ga-
rage domi f.os murs étaèeht tachés de sang et de
firagmcnls de corvtiCcs humaines.

Non îoin «Je ï«, était une fosse ouverte où
piraieni pôle-mtlle 127 cadavres compl-clemcnt
dîSgurés. Dans Ces caves d Une aulre jJtnson,
en.découvrit des caisses contenant «Jincune «teux
ou trois cadavres.

Les Ixi£ch«Vv_tes avaient ooulume dc faire
bombance dans tes prisons, el,_ <piand ils traient
assez «bu, tfcs se -niettasent ù tirer sur les ipri-
SÇQMfMS.

Ces deiuoésdTes in^ndaise-s ont été -natiure«l-
Itement cter-ourïées do tout oe qu'eles pos-
sédaient.

Les Japonais et la Sibérie
Londres, 8 janvier.

(Hovas.) — L'agence Reuter «apprend de
source japonaise autorisée que justprici ainaaie
réponse n'a été reçue de Washington au sujet
dûs propositiioTis japonaises rotatives A lu -poéti-
que ffijârienne. L*étmî)a«satietiir japonais IBUx
Etats-Unis n été informé qu'aucune aiîeôsicn
n'a."— ! été prise encore.

Selon k-s derniiér-as oouv«sïeB jitiponoàçes, îes
foTtxs japonaises-en Sibtirôe n'auraient nws été
rerfceicées. Lcs toonpes jarxmaiises e! nniérioai-
ncs gantent tes votes fenrées tlu Tiranssôbénien
déplies Irkoufcik jusqu'il Visat-vostock.

VerB Odessa
Kief, «S jaiiiiier.

Un liutm txm-sdtîérable en nnmilàons, aaimes
et JCtcHtste est tombé dans Ces maùns des Ukrai-
niens à Smerinka. Les insurgés ukrainiens s''"!p-
iijroohcnt d'Odessa.

"ïT I T I  aaz*  r T*

t'étst ds M. tVilioa
On a pu lire, à'aillre jour, que M. Wilson avail

dû éprouver une thrombose (coagulation du sang
daiis le ceneau) e! qG'S avaK perdu l'usage de
ses membres du cOté gauche.

Mais, selon le Pelit Parisien, le sénateur FWI,
qui a rendu visite «u - présidenaj, aurait constaté
que te malade, afionge sous des dra«>s remonles
au jnenton, «ne faisait aucun mouvement de ses
mcralffcs inférieurs, ni de son bras droit. Au
moment de prendre congé, ce fût la main gauche
qui fut tendue.

Enfin , on -mande à la Gazelle ele Francfort t|iî.:
te président ne se meut qu 'en fautefl.Ti roulant et
qu'on a édifié pour lui une «abine de verre où
il je tient .. " .. :-. -I il n'est pas au lit.

M™*- Lloyd G - -o:¦ ::•¦ i ; j - ; ; i « t r a t

A la cour «te juslice -trimcsirieSe dn «xnlé de
Omanvon (l'ays de Galûts), Mm « Lloyd George

îartcs-ïiiot, je vous «n prie, cetfte grâce de le
croire... Au moment des adieux , aucune gritec
ne se feftoe "... Et veinllea; être certaine «rue -loirs
¦ici -— anoi ic perusser : -— nous sentirons très
souvent -volire nbsemee... .•Vcconlez-vous.un peu
de confiance à mes *paroCcs î-

>— Oui ! répondit-elle ilointe irose. El elle
alteignit les dernières marches du perron où la
société «lu Caste! était rassemblée.

Ators «e fut  ragitntlon <hi départ , l'adieu
ahnalf.e çt banal «Je -Mme Arnay. Puis.'le trajet
vers la garo paraotiru SUT la roule bordée de
peirplicrs, ijnâs les senronents de maihs vHe
échangés, avec des paroles rapides, à îa V.vc
du train qui- s'avançait en grondant vers ira
petite station, enfouie dons îa "verdure de ses
bois ; enfin «n dernior regard de Suzy vers
ceux *qui nestat-cnl, au mumerit où Ca machine
sëbramla-it -sous «-lie -panache dc fumée jfCocon-
neusc... Ce fut Georges qu'elle vit ta dernier...

— Ma obère, je te demanderai 3a permiss'aîn
de Tcvoir qiie&ques notes, fit M. Arnay, aussitôt
qu'il fui iastallé daJis ilt- wagon avec la jeuaie
Rile. .Si lu as «n IH're, ne te «gêne aiicimemei>l
pouir" en user, je *le iirie^

Jfais Suzy ne .désirait pas lire. Après avoir
lion assuré son oncle qu'il pouvait saiis scni-
puite evaimineir toutes tes Jnotes posw'Kcs. 'e°,tc
tîemeuTa immobile, liercée par 3e mouvement
T««jaintT du tram , -sxjs tête un peu renrersée su»"
le drap ira ivaQBa, jr ^gitrùanl 'tira la eatspagni-

ll,c soleil avait 'disparu sous un "léger brouil-
lard, Lo Keu d-.r ciel se fomlafil en des «tsinlrs
gais île perle, Vi» douces.; et d'un " 'OB'-û d'Btrait ,
«Suzy «omid-érait les «irg«s . plaines soudain
ooupé?s \rai '.es bos dont la icrdv-re s'oiiibrai'
de tun* jKiiirJpie. jauac d'or, -coulcuir de roisllc. i
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a «.prêté stjrtn-eul ct a siégé comme magisbrat.
-C'est la iprcnidiro CimllaXïe due J\ ces fonctions
en vtvlu tle «Ha nouvoSlc toi.

Nouvelles diverses
uturt-s s'étire ainrété tleilx fours à Budapest, le

«réniVal- -FitioM-liet d1E«sj)érp>- est 7)art» unerorctte
ipoitr C-ca-is.tJijnl»rioiple.

|— M. von Bergen, rnimstire de P-russe auprès |
du Vatican , a élé reçu en andience par le Pajie,
niercrcdii.

— 11 y «a toM lieu de croire que Cc comité tla's
finances de !o. CJisiinibre «les Etats-Unes approii- r
stira Ba consolidation des inlérêls dus par les
A9èé& s'aSevamt il 95 tniCSor.s de Kvres sterïng.

Confédération
Diplomatie

•I.e nouveau ministre d'Italie, ûl. Je baron
Or.tini, a présenté ses leHres de créance au
président de Ja Confédération hier, ù midi.

La poste pour le Balkan et la Turquie
Depais le ", "tes envers de la poste aux .et*

1res à destination de 'la Bulgarie et-de kii Tur-
quie seretit IranspoNés, chaque jour , par te
Sijmpitm-OTcEnl-Exprçss, comme eeàa se prati-
que déjà , tiepuis (juelqrj î tentsis, pour ceux il
destination tte .a Yougoslavie , tte >a Serbie et tk
la Rtiumimie.

Les correspondances sont ceotraiisées u
Chiasso, d'où elles sont rée»péttiées chaqiK
jour n mid-i 40, par le tra-in de Chrmsso-MU-iui
ayant correspoml'ajice immédiate afec le Sim-
ploli-Orient-Exprc.ss. L'expédition «tc Chia«>so u
lieti tlans des sacs plombés à ."-adresse des bu-
sxiciix de [K»le de Laibuch, Agram, Btisnjscli-
Brod , Belgratlc , Sofia , Bucarest el Conslanti-
nopie.

Une commune allemande veut devenir sulsia
La commurje badoise tie Bîisingen, enoiavtte

toms !e csnt-an tie SchaîfVioase, «icmaaile ù èlre
rattachée à la SVlisse.

Les retraites
La commission du Canstnl national pour ées

retraites en faveur des vieillards et des inva-
lides a -Usé convoquée poor lundi , 26 janvier ,
sh Berne , pour une séatvoe dc plusieurs jours.

E x a m e n s  fédéraux de m a t u r i t é
iLa «session de priaileaips des examens fédé-

raux dc maturité aura dieu dans (a seconde
moilié du «mois de mars. Les inscriptions seront
reçues, jusqu 'au l w février, par te président
de la comnuission lèia-ule de ma-lurilè, M. te
•IK K. Probst , à BSie "(Sodrà-traSse, :69), rmi
dcmn«.Ta les renseignemen-lB et les conseills don!
les candidats pourront avoir besoin. Ceux-ci
sonl «priés de joindre à lleiir demande de ren-
scigiscanents un tiuibrc-ptuste pour la réponse.

Les armoiries ncuchfitelolses
Soixante dépulés «euchâtcioiis oot fail «m

motion pour d-unre-niler qu* tes armoiries ilu
canton soient «lodfjfiées et que -l'on y fasse fi-
gurer les chevrons jaunes el -rouges qui or-
naient les anciennes couleurs du comté.

L'élection saint-galloise
Notts avons déjà-exposé comment îe présente

l'éteclrion imminente au jCon-seil d'Etat tte Saint-
fial!, pour remplacer feu M. Sctierrer. Lcs tîé-
motra-tes, influencés P!U* tes jeunes radicaux, «tmt
mis dc ctMé «leur vieux champion , M. le con-
seiller national Weber, et ont jporté un candidat
dV-xtrênie gauche ,. M- Wulhricli ; 'lus socialistes
revemKqiMnt Je s'ége et -portent un sieur
Hardcgger.

Un protestent ««onservoteur écrit daas k'G 't-
schweiz que le triomphe de l'une ou -l'autre de
ces candidatures ramènerai! te canton <te
Saint̂ lall à -trente auS en arrière, ail temps dn

A mesure cm'e-îte siî«ignait uin Castel, les
impressions «Tu-'éllc en emportait -perda-terit de
teinr -uiteitsilé, prenaieiil peu il -peu te -vague (lu
souvenir, et la penséu dm hoaie où elte était
-désirée, l'image de sa niérc cmpllissaêt tout tson
esprit...

C'esl! <jne pour-sa mere, Sii2j- ji'éprcum-aît pas ;
seulement la tendresse spontanée de C'enfnait ,
mais aussi -tin éitrange senlttinent d'estime, d"od- j
miration même a lu «soir toujours n*aàïamte en ]
dépit des amertumes - euppcurlées, de l'avenir ,
incerfciir'n.

Mme Dountry n'était-pas tie colles «JUI se re- •
prsniienl après s'ôtre données. Dans la bonne \
comme dans fa -mauvaise fortune, eEc avait été
ta femme in^inciljllenïent /dévouée de eetUri |
ffji 'elle a*vaàt aSiotei) -quand -elle étaÈt une toute .
jeune fîlte, ayant «dans Ce bonheur «oe awaigte j
foi. Et letur n»ui!irc!Xe iiHeclicm avait -été sd pro- •
fonde, «jue ni sonci-i, thô déceptiona, ni <3ia- ;
grans o'av-sient ;pu désoimir tleirrs âmes con- r
fondues.

ill « tait ' été nn riierchciir, aimanft "es entre- !
prises- aver-iu relises où i 'en lirai nait son esprit eu-
rieux. Sa position d'ingénieur le lui-peraieltant,
V. àvail reoharché de -préférence 1rs an-issioiis
loinlaines fB difficîes-S C'élrangcr. EHe Vavait
sii.:vi prrtûul, l'entourant sans eessc «Je sa ten-
rircjçse, «clietchanl i l'arrôler — faurtHement
tVcSrtears — quiund «fite te ^oyai* sédiirt -par
lux- de <-.--« alfak.es toasûr-ànioff i où. irop àêsin-
Inressé. trtrp .corJîiiair!. iabn-hile aUix tspécula-
tions , tl- avait trouvé la -MliSie.-

I>iws quand ils «MaToat roi'-eiius en IFirancc, - à
l.i surte d'an désastre ifinaucier A N'eiv-Y«rlv.
où s'en -étaient a7Jés les ilélwis d'uno fortune
jadis convhteriiKle, c'f.st , olle - .encore- -nui, le

radrcajjsnie sectaire..H y r,iiniii uu gonvirne
iiieui coalilioai (tes gauches conte.* la d'roiic
cti-n'.'Aion aï.iméc iV-nn espril . tuitirlirtlien.

On ne perd pas -l'espoir de voir surgir aii der
nier moment une candidature -uiodérée îjui rai
lierait la majorité.

ARMEE SUISSE

1res cours militaires en 1920
Voiei le tableau des cours militaires de 1020

intéressanl «l'iirrontMsseinenl de la 2mo division :
A'cote» «fc recrues

Infanterie. — I. Ihi 21 avril au 26 juin,
pour la moUie dos W«vws «tes téginvents d'in-
fanterie 7, 8 et 9 et ' pour toutes ies «reewes mi-
trailleurs ttes régiments d'infanterie 7 et 8, il
Colombier.

II. -Du-28 avril an 3 juôllct , pour ies deus
tiers -tîc-s «r ecr Uns ite» régimeni s ^Infanterie 10,
11 et 12, et peur toiles tes recrxies mitirailleurJi
des régimenls 10 et t l , à Liestsi

HI. Uu «21 juillet au 2o -s-éplembre, pour la
moilié des tt-craies lies régiments 7, 8 'é t '0  «"'t
pour toutes ileo accrues iui Irai lleurs du rég i-
meni *9, à Cbfoniixer.

IV. Du 28 juillet nu 2 octobre, pour te «tier*
«tes -recrues des rtVg'j iuenls d'infanterie 10, t l  ct
12 el peur toutes ieu ireariies mitrailleurs du
régiment tie carabiniers . 12, à Liestal.

CycSistcs, dii 4 août au 9 octobre, pour les TC-
orues de toutes .les divisions , 4 Y-vcrdon.

¦Milifsijlléliirs -attelés, ûu 4 août a«i t) ocùibre,
pour tes recrues ttes groupes- -Se mitrailleur»
attelés "t -ci. 2, X - «G-enéve, et povis ks recrues des
g-roupes 3 et 4, à Thoune.

Itectriu-s armurier** de favihers e! tte -carabi-
niers dc lentes les (livJsions : Instruotiion tiatis
•le service do l'infanterie, tiu 1er septembre aa
12 oclobre, a-vec l'école tte roornes de nonta-
gne, à Thoune ; instruction .teclmiquc, au 12
octobre an 6 covemlire, h l'écoie technit|iie
pour armuriers, i -Berne (f«abTicjue d'nrtm's).

Recrues armuriers de jmitraiillenrrs : Instruc-
tion dans le sorvice ite mittra-lileur dans Ves
écoles de «recrues des unités (42 jours) ; ins-
(nuclion «tecn'riquc dWis tes écoles technique*!
pour armuriers de nillraillcuirs, poatr tes recrues
•arrcuritirs de nitlrailteurs des régiments d'in-
fanterie 1 à 12 et des groupes dé mitraiittewrs
attct'és 1 i\ 6, du ai septembre au 10 octobre, a
Bénie (falirique d'armes).

Cttufilcrie. — 13.U lu janvror au 15 auril, à
ÀaraU, «école pour les retirues de la brigade de
cavaloric '2 et des escadrolis tle guides 3, 4 et ib
(.reoities de -cavalerie de langue iMem/mde des
cantoms de Berne, dc I'ribouirg et du Vaiaiis).

Du 11 mai au 10 août , à Bcirr.e, écotle pour
«les recrues de ia brfeaite de cava/eric I ef des
«scaciraas de ficiidcs 1, 2 «rt 9 : receues de -cava-
lerie de langue -frtm(ttite ttes canlons de Ge-
nève , Vand, Valais, Fribotug, Neuchâtel et
Berce, ainsi que pour les -recrues mitirailaejurs
tle tjîriïi\i-.r.e 6cs cscaûroîîs ùe rniViailiteurs 1, 2 ,
3 ct 4 (recrues ¦wtaMSleun de cavalerie ites
cantons tte langue française, ainsi que des can-
tons de Benne, Soleure, Bâte-Ydllo et WHe-
Campagne).

itrîi'fterîe. — Artîlferte tte camp-mme, écoic
pour tes reernes des régiments d'wrtillcrie 1 el
2 (baltonies 1 à f >  cl 13 « 18) , du 13 février Ml
27 aixil , A Bièae.

l'our toutes tiies «recrues des groupes d'obu-
scors de campagne 25 à 30, du 30 avril, au 15
juillet , ft Bfr-ach.

Pour les -récrites Om groapes d'tifcusters de
15 cm. ii0" 1 à 4, du 13 février iui 29 avri l, ft
Bulach.

Génie. — l'our «tes reonues sapeurs dc cam-
pagne tk*s arr-ondisse-nwnts ete division 1. 2 cl 3.
potiir toutes tes recrues -sai>eurs de monlagne ,
ainsi que pour les rcorucs armunters des ar-
rondissements de dlrision 1, 2 et 3, du 7 avra
»i 12 ju-ài , à Yverdon.

Pour Idutes tes rer-iaieK pontemaiers, ,lu 12
ruai au 17 ju.!!let , i> Broxrgg.

Tour «tes recrues pionniers télégra|ihi5les des
arror.dissciner^s tte tii-vision 1 à 0, moiais les-re-
crutts tteslinécis aux compagnies tte pionniers
léla'igraphisles de montagne e! qui seront .spé-
cialement designers wus c-unloits, du 24 niairs au
27 mai , à Zolig ; poiur les teomes des; compa

voycin'i éjJBi.sé, Jnata-ie, oécouragé, HIW» sn.tWic
Sois de plus, relever son énergie. Par sa douce
influence aussi, tffle «l'avait -antpêclié de refuser,
dâsis une prtâhière .réroîte de sa fierté, la ano-
deslc iposïàon '-que son ltea»fr6rc, M. Aatt&y, le
pressait d'accéplar, avec cette insistinace pro-
tectrice de -ceux yiii ont tonjonirs réussi.

'De toutes teurs joies, de Jeurs rêves, de Schurs
osposS, l'ahiaur seul iri'-tùt survéoa. M»îs cliez
Mme Dou-Kry, „-avait pris «fuelcpie cliose d'rnvo-
iontahentent mattvucl, oomme si eEe ètit seWi
que pour som onairi, oïc était la (farce sereine
où il allait .retnomiper son taie innitée et -malade.

Avec -une raîsete «I-Siite'îfîessc, -eSle s'cMosçail
d'écarter ide Jui totis "les iSroi-sscments, de caiineir
tes suscoptsbiMtés deson -orguefl sens'ibie «3 la
¦pîuj légère Wlessure, d'aj ôtMok- ta goititHcncu
nerveuse qu'il -éprouvait «n s'asfcroignaiit 4 ran
trarraàl de bureau, têg-Hier et 'miécaaique, toi
quà avait Jà jaijJsiiojn'aéimtTijt antné ies grands
liortïOns.

ÏS ainsi, dans .une atmosphère de «doweenr et
tic paix, les enfants «voient fframdi , entourés
d'amour maternel , â tet ̂ »oint -tjue jamais 'Es ne
s'étaient beUrtés à aucunic des rudêisses de 5a lie.

Biais , par une ringuKère intuïtic*n, Suzy, qui
n'élu il encore tpi'u'oc joyeuse ipctite fillo ne
cannaijssant pas le .chagrin, devinait dans le
sourire niôlancolique de sa mare l'indicàbCe "tris-
lessc, ila iassJludc des çy*"**6>rs Irompés, im -îrro-
fcbiJ iîéfacJiwn.JDt d'e.Mrifeme , 'de tonste joie
porsotiueUe... Et une -iiTSgirtsse poigrianlle s-jasis-
salt son «eux. -cfaaaïd elle pensaiSt que rti«ai asi
monde ne ipoirrrah reniiite li -Mme Donwry >jes
ilfttsidns pes-dués, -tie pt»urn:«H «nttpéîclier que sa
v.w n 'eut élu faite wirlout d'éi)»-eiin«s.

Quand cette idée -Iwi ,i'«i«aill, ..réve>r.éc-en-er.C

gaies de pioiinu-n-. lélcgraiihistiK de monlagne
ct .'es recrues pionniers sigiualt-urs , du. 2 juin
an 7 août , à Zoug ; pour les ra-rinucs pionniers
radioli'iégraphistcs, du 11 août au 16 oclobre , .1
lierne ; pour tes reenues pionniers des projec-
Jeuns de campagne, &a 28 avril au 3 juillet , à
Airolo.

Service similaire. —¦ Peur toutes les recrues
dt- langues allemande H ïrtujça ljte du service
tte sanlé de campagne, ainsii que pour les re-
crues du train du service de santé, du 16 aoflt
au 16 octobre, ft Biîte.

Subsistances. — l'ouïr les lecraos bouchers ,
magasin.icrs et dm Vracn des "iroupes des subs 'us-
tances , tlu 19 u-vril un-19 juin, à Thoume.

Pour les recrues boulangers des Iroupes des
«subsistances, iin 12 juillet au 11 septenibre; â
Thonhe.

Troupes clu train. — Pour tes recrues du
traia de ligne de l'inifajnterie des •l™ et 2'u• di-
visioha et Une partie des reerues du "train du
'génie des .1"» ct l2ma divisttèais, alnii que pour
toutes les recrues ordonnances d'officiers et
maréchaux ferrante de lanrgue française, du 9
j-Mivicr au 10 hiars, il Thoume.

(Lic'éliclt'fnéiit dés rcôhues maréchaux fer-
rants : te 19 février.)

Ecoles de oatî-ifns
Ecoles de sous-officoérs d'infanterie de 'a

2™". division : du 31 mars au 21 avril, ft Colom-
bier ; du ï aii 28 avril , à Liestal ; du 30 'juin
an 21 juillel , â Cololnbior : àa 7 ru 28 luà'.lèf,
à LtesIS".; école de soiis-offkners cyclistos, du
14 JuîUet eu 4 août, à YvenSon.

Eccées d'officiers d'Infar^eric dc la 2ma tlôvi-
sion : du S aoûl au 23 octobre , à Colombier et
Liestal.

Ecole de sous-officiers de cavalerie, du 25
mars du 30 avril , ft Borne , et école dofEciew,
du 6 "septendiirc au 26 novembre, à Berne.

"Ecole tte sous-ofificters d'ftrtiiterie , pcor lès
Têghnénts d'wTl'jl tenJe 1 à 4 et tes canonniérs *.{¦
téphonistes, du 5 nos-eii-Jire au M aéceiobre, 4
Bière.

Ecole d'offociers d'cTtilteric, pour tes iatte-
rias de campagne, les batteries tte montagne «t
les batteries d'obusiisrs de 12" et de 15 cm., du
16 jmillct au 3i) oclobre , à Thoune et sur d'au-
tres places d'armes.

"Ecote tte sôtis-'offlcicrs du génie poilT toits
les pidanniem-téléghiphistes , les ^onn.ièrs-tél*;-
gra'prii-stes tte montagne , les pconniors ratidolélé-
graphisles et tes •ytOR-nters-Signâleiars, du 17 -fé-
vrier au 24 mars , î\ Brougg ; pour les aapeuns,
sapeurs de montagne f«l iiiineirrs, dn 2 mars r.u
7 avril , à Brougg ; pour tes pontonniers, du
6 avril au 12 mai, ft Brougg.
. Ecole d'ofEciers du génie, "du 16 juillet au

30 ortobte. à 'Èirougg et û 'Benne.
Coces d'ohncrveteiirs d'àv5alion, du 2 août

au 30 «septembre, û Dilbendorf.
Ecoles d'appointés sanitaires : du 2 au 31

janvier , à B4ie et ft Locarno ; du 2 février -au
2 niîffs , ft Bfile ; du l6r au 30 ma-rs, à Bâte et à
Genève ', dït'Yi a«."ri\ rxt W mal, à Bâibe ; do 1"
au 30 septembre, à Bâte et ft Locarno ; du 1"
au 30 décembre, ft Bâle e! ft Genève.

Ecoles de scirs-dfficiiers pour appointés èl
étudîiimts en médecine, en pharmacie ' -M en arl
dentaire , du 19 a-i-ril au 10 mai, à Bite, et du
26 juillet «u 16 août , ft Genève.

Ecoles d'd'flîci-fn-s saniteéres, du 13 janvier au
28 fénrter , itu 2 mars auj 7 avrid et dm 19 octo-
bre au 4 décembre, à Bâle.

Cours ite maréchaux ferramts , «du 23 .septem-
bre an 19 «novembre, à Tiiounc, et école d'offi*
tiers vftéricRwes, tlu 27 avril su 12 juin, h
TlTOunc.

Ecole dc sous-officiers dc subsistances, du
26 mare an 16 avril, à Thoune ; soûs-officlers
boulangers, 21 ju'm-12 jniYet , Thoane ; ïowr-
riems des lre, 2,u• ol Sme divistems, 17 nt-n*im-
bre-18 décembre, Thoune.

Eeote (l'otlicàers des treuroes de • I J I . - M J J I I -. - -. ,
du 13 «cj/tembre au 13 novembre, il Thoune.

Ecole de iscus-officiers du train, du 5 au £6
novembre, à Thoune, ot école d'officiers , du
6 .septembre au 6 novcmliTC, à Tlioumc.

ISrote cer-trate jiour drriciws srabatternes de
la 2""' divisii-on, •dauG'jtai .'lct au 6 août , à Tlioune
et école ceiitrate pour capi-taines, du 6 avril an
7 mai , à Thcune, et du 12 mai au 2 juin star une
autre place.

•par mi «nsot, un iregara âe ïkie Douivry, jaimws
elle n 'en dÉsait rien ; «nais aloTS elte «e -pen-
chait s-ers «sa "mère, et daio,- iin baiser, d'an ton
d'enfant, elle mutnmsiBJalt ibieai bas : < Comme
je -vous aime! tmamau, ima chérie... »' ; ayant
V-instjnot que sa tendresse «jtaàt _i baàone pour
l'âme meurtrie tle ja pauvre femme.

•—... Suizanne, mia diôxe, te temps ne te parait
pas trop «jong ? Je suis désolé, mon enfant , d'ê-
tre 'po_- toi un compagnon de voyage «ma»
ptsn agréable t " D'iiiïeirrs, Uous " Bpprt>ohioiis.

'Stay aval! IrosssUli aux pai-oîes de M. Arnay,
tant sa pensée -était «loin du wagon qui l'um-
portajt.

— Je suis "trop poKe "poor m'eanuyer juan'âis
avec moi-même, imou «Miele ! Bt-eïîe Baiemen*.

une hirpatijenee d'arriver la secouait, et son
piéul battait, «lértêiix, le tajas , Jtairdis que aon
regard jKongtSKt touSours-aa dehors par 3a
vitro tnrvtjrte.

Ce n'était plîïs la "campogne désorte qu.̂ fll«
eutr««\-oj-ait dans une -wisobin rapide; mais «des
liabitittiô-iis pï« moimlarcitst*., groupées les unes
•prés -des autres. Puis apparut la masse im-
mense dp. iPtaris, d'abord loiriratoe el confuse,
^.us xieil-e pCT. i jptsa, toî&sàiït dfctiàguw '%&
maisons grises, la ligne des «tes, les arbres
gralies, poudirés de poussière, ^doniinôs par "tes
hautes clieminées dont "te soitififlo montait •re»
le rie} assijTniTJ— Tout cWa, jusqu'au moment '
où , -eiil'«, 'avec un sùffLiîmerÂ patidu, ¦¦_ JRatclànc
haïdt-s'Mc s'enigcuiffra tîàns la gare et s*a*nréta.

\A tixioa.")



nus -dé titlart tïe plaeo
Dés it- 10 janvier, aiicxui Malet au quart ite te

taxe ne sera, délivré aux militaires. Les hiièeli
délivrés jusqu 'au 0 janvier compris «seront va-
lables "Jusqu 'il' leur exp iration. A C'avénir, T-e-s
militaires devront sc servir ttes biilets de demi-
tnïo polir te'-voyage de congé.

FAITS DIVERS
ÉTRANGER

H n» f r t *  rrs.in .-nu perdo corps et bien*
¦I*» autorités maritimes de Toutou ont élé

avisées que le grand retaoï-queur tte '.'Etni le
Pluvier serait perdu corps ct biens. Le person-
nel q'dt «Malt "ft bord' -àurait disparu. Le nombre
des victimes «ersiit de 23 "ou 30. I.c Plttblcr
avait qui t té  Toulon -te 21 décembre, sous te
combiandemciil d'un 'maître de direction, pour
alter convoyer des navires 'autrichiens- dirigés
de Cattaro sur Bizerte. Dans la «soirée, la pré-
fecture maritime 'ïi'Svaiit encore communiqué
aucun défait sur tes ««rctjBrstancws de l'accident.
Deux versions circulent , l'une d'après -laquelle
Le Pluvier «tiirait sombré au cours de la tem-
pête ; Selon l'autre , le bfllument aurait sauté
sûr une mine 'dérivante el non encore 'draguée.

SUISSE
L'affaire dea .-lu., «ns de (icnfir

On a été étorané d'apprend-re «jue, à Genève,
Utne « ligne na-Ki-iTKate si£sse » s'occupait tte
vendre du charbon et on 6 est &càn-da"isé qUe
ce -beau "nom eût servi d'en-seienc à une Bibus-

•Ge n'est «rue pair raccroc, paraît-il, «pte la
Hugues suatiowele itdsaat 3c camt-neroe du chir-
-bou. La Ligue ûu nom roUffiont s'était «lotnité
¦pour misisMm aïe ve_ar au isalut de (la patrie;
cHe avait ipart-icUSèrement l'ail sur 5e Constâl
fédéra", et «se IïSTO "ù Une démonstratkai assez
bnuyante «ecolire. Ces pMns -pouvon-s. Lai Ligue
•prétendait aussi nous défentire du ba-fché.tsrne.

Poiu" siiûri-enir aux frais de Sa protpaœunde.
"la Ligue avait «imaginé de se faire marchand*
•die dtiasbcm I C'est "Jft qu'elle «fet ii-cte d'escro-
•queriie. -Son secrétaire gônànil était d'aBteuns
«assez slnguiièremert choisi : c'était un person-
IKige qud eut ù répoatîire dans une affaire des-
-pitmnage ct qui a-veit été condamné pour mau-
vais traitements envers ses enfants.

Qn-tfques bcnïainea «ile dUpics ont déposé
pîacnte contre la ligne.

t'- '»l lt-1 «i il U .Nul  n t «aothard
Dans le tunnel 3ii- Saint-Gothard, iîne voiture

d'ouvriens est entrée en coïision avec -un tTain «te
imarcliandises. Un otrvirier a «été tué sur Cle coup.
Quatre artl-res ont été si grièvement blessés qu'ils
ont succombé ipeu' après.

LE TEMPS

Zurich, 8 janvier.
. -On annonce «le nouveau de «oGenlea ttanpéteo
du sud-ouest. Dans la Manche, sur Ces entes an-
glaises et françaises, Uu. température s'est «Cohsi-
dérabteinient a'doticte. De fartes pluies scint Signa-
lées et c_s «se dirigent vers te sud.

 ̂
€chos de partout

La vogue tte L&utoniobae est «Jevenue à New-
York de — frénésie.

iA rheure où cbmiiiencettl Ces aifïaSrcs, grandes
«I petites •voitiu-res détf-ilent dans îes a-vcrnies
:pour s'arrêter devant les « gratte-citC >.

La me n'esl plus qu 'Un immense garage. Jus-
tjulà îlhcuire -tte Sa fermeture «tes «nugasitis et
«ks bureaux, -on voit, oCicnées ù -perle de vue, ies
•autos tte toutes forces et de tout -prix, qui atten-
dent, dams un ordre parfait. D'im côté station-
nent les voitures ttes (riches jmanufarfuiricrs, de
l'antre «iles «des "gaigue-petH.

J.'lhiou-re du départ tsonne. H AS gros banquier
saute duns sa Cêmcusine pour rejoondbc sa fa-
miiEe a -ttingt ikilomèlres de New-York.

MOÎ OE LA FIN

(Entre femmes :
Lucie «est affolée! On lui a dot que nous

_kui*s porter des semelles de bois.
— Bah ! bab ! Elie a déjà un menton de ga-

loche, Ses sabots lui iront très bien...

Les abonnés qoi préfèrent ne pas
recevoir de cartes de remboursement
voudront bien nons envoyer le mon-
tant Se leur abonnement jusqu'au
20 Janvier au plus tard. Le mandat
peut être envoyé à notre compte de
chèques lia 54, moyennant une sur-
taxe de 5 cent, prélevée par la poste.

jgOLLET» HËTËOSOLOQMJÏÏgi
Du 9 janvier¦_ ¦_. ... - B_o_raa . .. ; . _ ..,

Janvier | 3 i\ 6 6 - 7  8 9' Janvier

mfi m 111 111 111 111 lil illl 11 i-i ^ ; * ̂ ^wf .«* « ****** Sc t̂Si Sii
tawmSvSt devant Uo dopéa "* '»,"Sto_)-, ail CrWel. flcs g&ga^ «_& .̂ portantes. On nc voudrait

' Janvier . t 6, ¦ 0, 7, S 9, Janvier 
; U V™ "*  ̂ *«*** ¦ pas traiter la epiestion tuVquo de façon super-

-*; ¦' —¦ - ',., JJ—i—-.—f - —.—i * ¦ ¦'
<,"" ficieSc. Elant,.donné que IM. Clemenceau nc

ti h. S: -ii-l-i o i h  S l h. m . sdClfiTÉS DB PRIBOURG *î ra U
 ̂
m ******!- CMwe5 ** -mi-

7 h . 's. ^-i'_i _i i i t M,. S, OVUIBII» va rftiouunu njstres, a oe peut pas engager le ^u»*wTiemetit
_ -yuSl'l*»e >a Concordia. — Cc soir vendeedi, pour «ps décisions ans;", imporlantes ique céîik*

TEMPS PROBABLE . j  
"rSpétJtion gôr.ara'e. mii concwmeni Jes irucstioas oriénSiCw.

Zurich, 9 /«imiter, tltldi. Fidèraliôn ouvrière fribourgeoise. — Demain A//Va;i. S janvier.
Encore  ti*» précipitations (pluie OU Mrge, ¦{ &&, saaik_. miWim du «tiiliilé « dos cofimiâs. • a,, nuiildo tle 'Pà^ au Corriere ilrllsi Sera ;

SUlVBIlt l 'altitude). a sait-s. il 8 <A lieu-re». nu Joël»'. Ctsrete «socia). I MM, Ok-mcnceau' el BerUiejol s'élaienl laissé

FRIBOURG
L'état du Chef du diocèse

Depuis detii jours , S. C. 'Mgr Coîflàrd, évéqïïe
de Lausanne ct Gonève, souiïire d'oppressions.

( Icr t ré  de Xotrc-Ouine
SL ial!l>é Schwalter, professeur au Collège,

a été nommé, par l'Autorité déocésainc, cha-
noine 'dw Nolre>Dàme, à Fribourg, en xemptace-
inent lie Algr KVrà»er , décédé.

I.e rcornt t ment n'anra psi lien
Une cdnféïèTJccs't** réunie auj -PaCàis Tédérui,

hier jeudi, sofls la •présidence de M. te conseiller
fédéral Scbeura-, dajns le lait. do dàscnter la
question des recrutuments dans ies cantons où
règne lia fièvTe «aphteuse. Le chef du service
vétérinaire 'fédéral, 'te m&tecin en chef "de l'ir-
mée et Ses directeurs miiUaires de fribourg,
Berne et Soieure ont pris part i la cônférente.
Les participants furent imanimêincnl d'avis qu'il
faut suspendre les opérations "de recrutement
dans Rei carions dc Fribourg et dd Tessin.
Quant aui autres.-cantons contaminés, lst direc-
tion mïturirc tlevra prendre Ces dispositions epii
s'imposérrt , ite concert avec les Organes canto-
naux de la police pour la fièvre aphteuse.

Une 'médaille dio bataillon ii
Pour commémorer tes mobiâisations de guerre,

le lia-talion 11 a fait frapper une superbe imc-
dàiïJe 'delironte-, due vii é&eau de Af. Jlùguenin,
5'ortiste' réputé du «Locie. -Elle évoque un pay-
sage montagnard tte chez nous : l\ès d'un ch'atel
de «la Ctuyère, -.'armaiïi fièreùiënt campé élève
son _ras en iin ;jgej ste vigourétix, •qid siçinfie
C'aidedr, îa foi et 3a volonté. A cet appel, te
baitaUkm cn colonne surgit de êa vadlée, dra-
peau en tôte, seis liomaies coiffés du casqui
et fiiKll sltr '"Ti^iatiae. L'hori2on est "barré ' pai
la silhoueîle du iMcSéso-n. -Le revers est réserva
a CûiscTiption, enlacée de cIvMie él ete îairrier

•Cette méJaiéle s«!ra remise & tous Scs officiers
sous-officiers fet stGdaU «ta latJaBlon 14 :et du
la Cp. Mitr. 1/7 qui ont pris part aux Jèrviccs
actifs datant une mobïisattetn entière ; «Blé «Ois-
litnera un précieux souvenir tk*s années 1914-
1W9.

•Les autres bataillons auront aussi une iné-

Clté-Jnrdln
da t| i.iirti*r de lis Fnlx aux DalIIettta

On nous écrit :
Le développement ries industries ct ia péiai-

rie de.s Logements a dèclanchè, -autour des ag-
glomérations urbaines, la ¦oréatio-a de -cil-és-
jardins que offrent à l'employé «t à l'ouviiier
des habitations confortables entourées d u n
Jardin, dans lequel ceux qui bér-èficâenl de la
semaine de 4S heu-rns trouvent un paSsc-teinps
aaissi tiite qli'agrêaV.e. I? y "a bteii des. innées
déjà que Fribourg a -vit se développer 'q"UeI(jut-6
quartiers exlérieors : Dmllcttes, -Vignettaz . etc.
Actutikment , on cotreprend Ta construcrioii
d'un quartier sis en liordiire tte ta route rte la
Gitîne ; Te plan tte s'tuatiion. en Tut exposé 11'"*)"
a tflicSirUes moi*!, el. aujourd'hui, daiis la " W
Irine tte ia libravric Gérard , mie de Komont, on
peut voir une -vue à voi . d'oiseau 'âe ce -quar-
tier. Oclte "perspective, très aMôslique, due â
MM. Hertliiia, 'architectes, donne uite idée très
exacte de ce noirs-eau quartier , «ïont quelques
maison.! sont déjà cn construcBom La s".a:un-
tiion rte cts nouvelles habitations, fiêur facilité
d'accès, «tiitr coût modkpie, assurent un grand
succès au nouveau quarti-ir- de la Paix "et <>n ne
peut que fékiceter llfM. llerl.'ing, lïrchitectes, t<
M. Clerc, errtrepreneur , qui en ont conçu famé-
nagemen«t.

Société é c o n o m l q u o
L'asse.mbCée générale annuelle dc la «Sociélé

éĉdiromiquc d'utsflité publique fc'tVibourg 'aura
Ken dintanclie 11 janvier, à 5 heures, à la Bi-
ibliotliètriie canlctnale. A l'ardre sht jour figure
la discussion tte J'iatéressant projet de réor-
ganiralion de îa société préparé par -MM. Ge-
noud, Clémence et Schccdertft. Cet important
tractandum attirera , on J'espère, «le nnu jb r f . ix
sociétaires sodeieux dc n'avenir et du dévelop-
¦ptaneni de iieur société. Les personnes qui dési-
reraient -se faire recevxàr membres de cette so-
«sélé sont «priées de s'annoncer au président,
M. H. «le Bujman , 30, rue Saint-iKorre.

Orphelinat de Saint-lonp
(Li DiTetsltoaii de l'Onplielinat «le Sannt-Loup

-o-tfciescse ses pîus JSincèpesreimereieincnts aux <ôta-
ĴSttWients de iWincrue, _ii«ins de MHttttoe et

-paxtôclrHens pour îes «tons généreux qu'ils «xH
1 i '.. -n vouCu lui envoj'cr à l'occastou de tsotn arbre
de N'oël.

I 
Milan, 0 janvier.

ÎLe «*orir«ipolnd.airt spécial tlu Corriere della
iLes «James «dévouées de Wnstitiitdli* ivcugles Sera à Paris cwnrnuniquê qiie rAn:; ' , -\- r .r. - in-

¦du -Jura -ont -passé hier une jouiméo de te-a-nses, siste, sans -ee eoueier tte l'attitude des Etais-
un do "leurs rpottts penisôonnaires, un jeune Tes- LTu«, 'poftr Oa scïutioi.*-. aussi proaipte -que •pos-
slntjiis, ayaijt'iîftiparu avant Oo jour Slams îacsisdr SÎblln de îa quésation turrriic dans ta «sônfércnt»
«ie "trfecê. Oh Rt" d"inrai*Staia.te9 «et actèves recilicr- âe -Pàrî*. L'AngltJterre juàtifio cette nisBlance
ohes et, vers le «soir, on apprenait que l'enfaort î~r Jla constatation trïïe Ses AJliés ont , a«endu
était -ai-revé sans enconthre «iaus sa fauiûKc, li en vain, depuis le mois d'aoftt 1919, dc savoir
SéKnztSoe. ; ": , . . « - j  , di» goirs'àrncnient de Wasfliàngtqn s'il vellt ac-

• «¦ " ¦ ¦ ¦ • " I  cêplcr un maaidat dans lets territoires «Moinnns
les vol» Ie1  'l'àrlifiper an replantent des question^ orien-

AU CONSEIL _ ES ALLIÉS

Paris, 8 janoier. i
(llavas.) — «Mae-ccS Huilai était «ians l'Echo de-

Paris : ' *t
îJI Conseil suprême «jui se réunira ce malin,

-vendredi,,sotis la; ;arcsl<tence «te M. Gémenceau,
avec MXf" jUtojd Ct-orgé et Nitti et «outes fas per-
ttORna^és «dâiées, aura à s'occuijer «entre aulres",
questions d'une des eoaditùutns «le ".'exécution du
tiraité par.'k» Allecnantls, après 3a cérémoaic de,
sajmcdi, ta ïsrsion aies sujets "iTiteinaaitls qui se
sent renehll coupalCes de ersmets et d'attentats-,
pendant -la' guerre.

La ratification américain e
Pari», 9 janvier.

On mande tle New-York au Matin :
L'initiative prise "par M. Bryan , ancien se-v

orétaire d'Etat aux affaires
^ élrangères, «n vue

d'un -compromis qui amène enfin te Sénat à ,
ratifier te traité âe Veriaàltes, a été accûeilb'el
très favorablement dans tes tnïieux politiques.
.ltTiérif-.-li.ns.

11 ne semb'.c pas -que l'initative de M. Bryan
ait eu l'adhésion des chefs démocrates 1-ndtT-
wood et Hitchcock ;. mais on sait qu'eile a ob-
tenu la. sympathie tte «la grand* tsajorrlè du parti
démocratique. On assure même que 44 séna-
teurs du parli démocratique seraient déji êis-
POJSés à l'accepter.

Message "de M. Wilson
TV'oifitngl'on, 9 janvier .

(Havas.) — Dans fan anessag ln au "banquet -
du cdmîfé nationai démocrate, à Jackson Bay, '
lc président Wilson a déclaré «rue te seul, î'vni- -
qne moyen de déterminer -la volonté du peuple
américain, cn ce qui concerne la Ligue «aes .
nations, était d'en faire l'enjeu principal dès -
prochaines élections.

Le président dit •qu'il ne s'oppose pas aux
réserves si, par eïcs, te Sénat désire dire quelle ;
est, indubitablement, la signification du traité.
Mais, ajoute-t-il, noiis ne pourrons jpas daire
à nouveau le traité. Noue devons l'accepter
sans y apporter de modifications qui en chan-
geraient la signification, du (e laisser. Alors ,
après' que te reste du monde l'aura signé, nous
nous trouverons en face «te la tâche Inimagi-
nable de faire avec i'ASeniagne nn «nouveau
traité Séparé.

Ite président prédit qne Si lta Etats-Unis
n* '»«-l.ht.rfril une -à ta T ïm>fl. /tes rt.ttlmit ntiA »>,\i1-.. ,™.,v,-". r—- — ~ —.©— ——*•--—*, —- -.,...-
S'clle tentative sera faite ponr écraser Ses nou-
velles nations de l'Europe.

M. Bryan s'oppose oavcrtérnent à M. Wilson "i
sur ia «juestiêai de faire «te ia Ligue «tes -lations !
l'obj-et des élections. 1! déclare que le parti dé- -
"mocralîquc doit accepter tel compromis qui
seta nécessaire ponr assurer ta ratificaiion du
traite. .

Demandes allemandes refusées
'Berlin, 9 janvier.

il'agence Wolff app-rénid aie source autorisée
que le (̂ ùTOrne_èht aâDaàand avait déjà adressé
au Ccraeeil suprême à Pa»s tme note tleniamfant
qu'E fût docirté à'ia commission tnteraBïéc char-
gée «te àa «Jéteirmijnatéon exacte de la ¦frontiè.re
gt'rnu-imo-.pt̂ bn-àisc des pouvoirs phjs éteniius
aâvsi «TUC, Se cas "échéant, 0» feouCité de s'écarter
de 8a ââ ^^cialiian prévue 

daas 
tc traité tte paix.

M. Hta« iSinison a dârechef exposé cette requête
là Paris. En réponse il a été comminiiqué, par
une note en date du 6 joim-icT, qu'en ne peut
dotnneir suite nUx ptropcKtàons aSemandés, qui
«ronrettraient le -traité de paix en â iestion et «pie
tes pirissances aCKèçs doivent s'en tenir «lx dis-
positionis. de ce traité.

Serlirs, 9 janvier.
(Wolf f . )  — A Sa date du 6 janvier, le général

Le Rond a fait ôonmrttne, en réponse à ïa noie
allemande du 3, qite le Conseil snprôme a dé-
càé de repofasiser la requête de la population
de IlHîtschied tendant à l'incorporation de ier-
rRoire dans la zone de plébiscite de ta llaute-
Sïésle,

.Dans l'Allemagne occup ée
Berlin, 9 jawier.

(Vs'o t f f . )  — AU cciurs d'îïûo séance tenue ô !
Tl:-it . èa «HumissiicBi du -territoire de Morne! ¦
a détndé, «n raison dc ltinmincnoe de Ca ces- >
sion et de Sa nétcjssSté «ptiur Ce paa-lemeirt pro- '
visoire tïe siéger alitant que possâtte «ni niomenl j
de ta ratification du traité «te paix, de convo-
quer «ce parîèimcnt pour ic 15 jaimier, à Moinel,
afin qu'il, pui sse prendre Jes dtScisions évenluei-
loment nécessaires.

11300 Itonanes des troupes «le C'Entente for-
uritsâient CB garnison d'occùpatron «te Même"..

Là question turque

pcriiiaoer aoooepltr -te programme aagla^ pre-
voyant l'enpulsion dû gouvaToeineiil turc de
•Constantinoi.Ce, nuis un examen pius appro-
fondi du .problème, el surtout, de nouvelles
cirtxmslonctjs, dont on a «m entre teinps con-
naissance, conseiSt-ut maintenant au tjuai d'Or-
âay une attitude pius réseçvéc.

On sait que U'îtalie a tonjoars nmtcnû qu 'il
ue faut "pas bautiir Jej Tiircs tte Con5lar.tint̂ >'e.
De niénie, . la . ¦propoâ'.ion tran-aclkMJnetT...-,
«laprès laqueVe ia t»ultan «rxercerait «te Sîam-
«boud ses foitetions spkritueîtes. lande* qiie te
siège du •pouvoir lemptcd". st-rail transféré à
Brousse ou dans "une autre ««_1«- de l'Asie 'rci-
4ieurc. a toujours ele çunsiteree camme absur-
de, dans les milieux itatHens, vu â'impossibiUté,
tselon le ^é^ine «ottoman, de séparer fle pouvoir
sçirituel du .pouvoir temporel.

U parait que, maintenant, ies traifieiix français
en reviennent aussi à celte conception et regret-
tent ie tterri-engagemcnî en -sens contraire que
ieurs -négociateurs anxaient pris à Ixmdres.

Ce çjhangement d'attitude oùrait élé causé par
plusieurs 'informaik»i»s prtnenant de Constan-
tinople et qui teraieni craindre que B'^expu-sion
«les Turcs de leur ca»>ila!e *ùr le Btisphore pût
déchainer une • réaction irop violente «dans te
monde de l'IsEam.
La Turquie recherche la protection

de l'Italie
Itome, 9 janvier ,

l.'lnfonmlcnr dc la Presse a-pprend -des e«r-
<des diftomalàrucs qu'on senge à Coasta«iti-
nop".e, par peur du «li-inamlo-tsiM.'nt de Ca Tur-
quis -poursuivi nolamment .per yAu^tetenre, a
enven-er une mission spéoiaïe cn Italie, en vue
de «soumetlirc au (jLjnisx-jnejnent jla>ïen une
requête de s'employer auijr ès tte Ca CoaTtérencc
àa la -paix en faveur de -C'einpire ottonjnn me-
nacé. La THrrqute a à$3b a*ntr<7cis certaines «lé-
marches auprès du ministère des affaires étran-
gères, par "'intenrtedçarre d'uoe amltassade csn-
tcafe, visant yintervcnlicei «de M. Nitli et de
M. Stsalota. à tPâsis, «n faveur «de «la TwviuJe.

Italiens et Tchéco-DIovafiucs
Trieste, 9 janvier.

On annonce l'BMOguration. à  Trieste, je la
•conférence italo-tchéco-sîovaque, en vue d'ar-
river a un accord entre «tes deux pays , sur k-s
relations akonomiques et commerciales qui
pourraient être établies par (e port dc Trieste.

M. Nitti et les Yonéo-Ôlaves
lAindres, 9 janvier.

M. Nitli a «itkCaré à im rédacteur de la Pall
Hall Gazette au sujet «fes négociations avec les
Yoiigo-iSiavcs ;

« Je -tiens à «lé<fe.rtT «iûe nous avtunn pour te
Yougo-Xaves une anrilié sincère et «pie nous
déskons WTC ovec eux dans un accord eordiat
L'italianita de Fiume doit cependant être sauve-
gardée à tout prix. L'appel de nos frères ne reste
pas sans écho cbez nous. Pour les Italiens,
lïuinc s-ignîfte «beaucoup. Notre Joj-ooité à l'é-
gard de nos adiés, ".a F-raiice et û'Angteterre.
résiste à toute épreuve. En Turquie et dans tes
aoî-rcs teraiotaies,. nous désirons fwiliter la
paix ; en revanche, nous attendons que tics
aîSés nous ¦donnent èeirr aippui dans Ca «juestion
qui nous est «d'une knpcc-fancc vitale.. Nous cVsi-
«retns C'airâtèé des Yoùigo-SCïivcs, car mous n'a-
voist pas d'hostilité contre ein. Nous, espérons
tes convaincre «ie notre .sincérité par troc entente
avec eux. »

- .-.. . . P "1^! 9 içuvuicr.
(Iffii tas.) — IAJS journaux «ccnsstatcnl que la

discussion swr l'Atlrir.lique pareil s'tuyvrir «sous
tes meilleurs a-uspiers . ajoutant que ai tes
Yougo-Siaves consentent , de leur cflté , à faire
•tes concessions nécessaires, il semble que les
¦difficultés jiençlHntes ptiunronl êlre surnontées
ct qu'-tm accord durable pourra ètre réalisé.

Le nouvel ambassadeur italien
à Athènes

Rome, 9 japvier.
Le nouvel ambassadeur italion à Athènes, M.

Monlagna vient de s'embarquer à Tarente pour
sa desdnation. D est. uni des -plus jeunes di pCo-
jnates et des plus iialiles. Avaait la guerre. Il
était, le chef de i'aonbaKsade à Washington ct
pendant la guerre, ambassadeur à Christiania
et présidenrt de la commission d'enquête interal-
liée en To3ogne.

Autour du bu t in  de guerre
.Vi'lon, 9 janvier.

Lc Secttlo apprend de Trieste que «te isoU%*el-
Ccs ^iffiçiUlâs ont surgi au sujet «tes navires
u:•.'.¦- «•]uui 'U du -port.der TTJestc, L'Itaita •prétend
qu'ils font 4»rtce iartégranle du posl et .«qu'js ap-
partiièiment putr conséquent à l'ilaîte. La fa—occ,
•par. contre, affirme qu'ifl is'aflit ide « .**w*opiïété
ennomie > , «jui dort être répartie entre 'es Aîiés.

Belgique et Hollande
, ->*.* , . . ,, . P<ir!s, 9 janoier.

Le >V«».tn «public .;
On dit «que ia Belgique parait ipiuŝ que jamais

décidée à ne pas accepter les conditions lor-
mulées -\ Paris piiur la rcrision dn traité de
1830. Kn effet,.la commission, rpij, a adm'x iejt
ircA*cn6icalitnis ite ..a Belgique, a jugé;' que cejàî.--.
ci doit obtenir des, -garanties positives -jontre
aine i-épétition de l'ii}jr««sion de 1914 et a'élalsîi
que ces garanties doivent être données par la
I^gue des nations.

Hollande et Al l emagne
ÀmsferdVMi, a janv ier.

(Wollf .)  — D'apTèSj.te Telcgraaf, dts» «4*?)oci'a-
tiioas sàraiicnt actuolram-ent en «cours entre) l'AOe-
anagne et "Ut-, Pays-Kw. en ?IK> de Ja «jtw-ioiuMon
d'iino «vmtvntion «S*jxiir»miqiie. Les Pays-Bas
nourriraient "Je "projet .-d'itn <Tjn±ltM qui a-u»;«ssu
<tiri>.Jt *j -litt-aison d'une quantité da: «-IIIWIXKI
«k-lt̂ irnnéc durant çiliisieurs années. L'ne inii*>r-

laote «iifBcullé rôside dans Vi question de scr.oi
s- -ia conchision par l'ASeroagne d'iin traêté por-
larrf SUT Ce «*iiajîx>n ne seratl pas en cosntredic-
llcai avec ccirù'-'uvr.; diN'xisilions du traité de paix.
l>es «i.'!i«igués luiijinidais commciKenl aânroltimcnt
C« travaux préiimii*- r̂«r*, sans être munis «1«
ykins pouvtiTs.

Progrès bolchévistes
Amsterdam, !» janvier.

(Vs'olff.) — Scion un radiofjranimc de Moscou,
les IxOibévistes se seraient «-luparés «de Tagam-
-og, sur la aiur d'-lzof , où se trouvait auparavant
le «martier •général.de l)i*nJtine,

"Les tnoupa-s rouges s'approcheraient de Novo-
Tscherluidi, cantate des Cosaques.

En Ukraine
Vienne, 9 jemvier.

.'Le sclil et iu_ple gouvernement ukrainien
existant est celui à Ca tête duqii«?l se trons-e M.
Mazeppo,, psx'sidcnt du t-onsesl. Prréédtnninent à
Kamenez-Potit^k, il a maintenant soo aiege à
Kâziatyn. . , .

Les troiipes ukraiittemics, fortiCécs dans le
naj-on de Kariat)-, ont pris Umany.

Lénine offre de reconnaître ".'autuuoimie d'une
répuljïjque tsoaaliste ukraicfeime sans soviets.

Vaine menace
Co.-sstantmople, 9 janvier.

1-e journal Albrik, de Beyrouth, piîLKe l'ûlti-
ma-tinn du cheik Novat Affaez Assakri, chef
d«j, 30,000 giKtricrs, qui invite les autorités an-
glaises de Damas et de Paic-stine à ne pas tou-
cher à la Ciberté dt* indigènes, sinon il serait
obiigé de procéder contre eux par la force.

Les cheminots anglais
LondrfS , 9 janvier.

(Havas.) — La conférence des délég—es de
l'Union nationale des chcminols a continué
hier après midi. Aucune décision ne semble
arvoir été prise.

Il est possiUie que M. Thomas et sir Erk
Gedttes aillent à Pai». pour conférer avec M,
LaVoyd George, au cas où ".ies négocialions re-
prendraient an-ce le gouvernement.

Pittsbtirg, 9 jpnoifr .
(H-ifvfis.) — Le comité national des. ouvriers

de 1"acier a déclaré, jeudi «Kr, la «grève ter-
minée. La grève des ouvriers de i'acâcr durait
depuis te 22 soptembre.

Etats-Unis et Mexique
La liage, 9 janvier.

(Wolff .)  — Le Sieuwe Courant aiatsonc* que
1»K Etatji-Htàt assurent par dés troupes "et «Jes
travaux dc forlificatitin teur froniiére contre te
Mexique.

Le socialiste Albert Thomas
Paris, 9 janvier ,

(llaoas.) — Dans ?Ee:ho de Paris, Wircel
iiutin annonce que JL Albert Tliomas va quit-
ter le Parlement pour devenir clief «le la section
du travail â ta Société «tes nations.

SD1SSB
La collecte des Suisses d'Anujriquc

lierne, 9 JcUviitr.
La «livistort pour la prévoyance sociiie 3e

l'état-nisjcr de l'armée cooiniaBBqne :
« Nous avons rec^i par tes soins de l'ambas-

sade s_se à WaslraigUm pour T « offrce «iu
Don nationaC > le montant £nal de ta coUecte
oegajxsée :p»ar les Suisses étab'iis cn Auvorique,
asmsi epic ies dom de ."a Société *iœse «te II»-
>ai>ne, des Suisses tte Haïti et «tes Suisses -tte
Jamaïque en faveur «Bu Dc« natâx—l. is'élevnot
à 3.705 deBoTs soit 20.840 francs . Avec celle
somme. 3» <»lïecte aux iEtatS-Loà orgaaiséc par
l'aiultassade âJtEssc à WashinigteJ. atteint te
chiffre de 520,970 -francs. JNous exprimons à nos
C'Oti'V'dérés «le l'autre côté tte l'Océan noa vtfs
ninc-ricnicnts. »

Grève
SàùU-lmfcr , 9 jpnvier.

Les out«-jcrs «sur bois du vallon de Saint-
Imier sont en grève, lls demandent ia semaine
de -48 heures, avec compeneation intégrale de
salaire.

Le typhus au Tessin
Mendrisio, 9 Jinn-Jcr.

On demande la convocation da conseil com-
munal en séance «extraordinaire, pour exami-
ner tes mesures à prendre contre Vcipidémie de
ivphus qui isétit fortement dans I JI petite «vilie.

Changes à -rae de la Bonne de Q-tnè-ra
Us 9 im vier

.Les cour» ci-après s*enteodent poar le* .tGë-
qu- j. t et tersements. Pour le» bU'ets de bantrue,
X peut exister «ut écart.

Le premier cours est celui auquel l«a l>«ncpi«»
«chètenlj le «econd, celui ah quel ' eïïes Tendâil
l'argent «Vtca&ger.

-Oeœxnda Ofirt
Paris «9 ï5 61 76
Londres ( l ivro  «t .I . . . . Jl 01 Jl U
Allemagne (marc) . . . .  10 10 18 10
IUlte (lire) .... .  . . . .« r- 41;.—
Autriche (couronne) . . .  I 80 4 '60
Prague (couronna . . . .  7 85 9 85
New-York (dollar). . . .  " 6 41 . S.BZ
Druxellea 50 40 62 40
Mldrid (peseta) «6.25 108 35
Amsterdam (florin). . . . 210 75 212 75
Pébog ad (rouble) . . . .  5 —  9 -

Calendrier
Samedi l f i  janvier

¦stln* ÀGATaoïr, pape
Le café Hagr. café en grains sans

oaféîne, est la boisson de l'avenir, of-
frant aux personnes bien portantes et
aux malades un équivalent absolu du
café nuisible à la santé.

Pb. M., docteur en méd. -



Descentes sie lits
Det-ants de laaabos

Drvuntt ele portes
Tapis au mitre

Tapis t oeos Linols-ums
chez

F. BOPP
ameublements
8, rue du Tir, 8

FRIBOURG

ANGLAIS
Commerçant sérieux dé-

sire bonnes leçons, le soir
2 fois par semaine.

Offres avec prix sous
P 142 F à PubliclaM
S. A., rrlboarg. 351

Garçon laitier
On en demande un,

sobre et tihvailleur. Kn-
irée à volonté. 366

S'adresser sous chiffres
P 165 F à Pabllcltas
S. A.,  "Trlbaurf.

AVOCATS !
Hommes  rl' affaires.!!

â LOUER
pour bureaux :

deux grands locaux (avec
entrée spéciale et dépen-
dances), très clair , enso-
leillés , au ccn l r e  des
affaires. 330

Adresser les offres sous
chiffres P 129 F à Pu-
blicitas S. A-, Fribourg.

os mm i M
on on aeliéteralt nn

domaine
de 30 à 40 poses. 363

S'ad. à Publicitas S.A.,
BaUo, -sous-PUB.

A LOUER
Iout do suile 2 chambres;
cui sine, galetas , pour petit
ménage. S'adres. : Conr)
CliTjaln, 64. 35*3

A VfflBBB
un canapé, six chaises
une chaiso longue, un ré-
gulateur, un grand meubh
à tiroir, un fauteuil , un
lavabo , unc glace , un po
lager, etc. S'adresser au
Dépit de la Grenette. 358

Cours de soudure autogène
au Technioum de Fribourg

12-17 j a n v i e r
S'inscrire à la Société Snlaie tic  VAeé t f

1.'ne , J. IJiale. 26J

A vsniïre EAU-DE-VIE

pure pommes et poires
par li tre, 1" qoal . Fr. 2.30 50 %

» » J*»" » » 3.S0 ib %

B. Weil, spiritaBH en g«w, Lucsnie

Grande maison de Fribourg
DEMANDE

deux vendDUSSS pour les rayons tic tissus
ct confections , ainsi qu 'une caisiiére.
Connaissance des deux langues exigée.

Adresser copies cle certificats ot pré-
tentions «le salaire à Publicilas 8. A.,
FRIBOU RG, sous chiffres P 133 F. 334

gS&* On demande

BON COMPTABLE
pour grande entreprise de construction. De
Êréférenco ayant déjà travaille dans la partie ,

onnaissance des deux langues exigée. Inutile de
se présenter sans références de premier ordre.

Adresser le» olîrea avee certificats et îMêronces
à l 'Office cantonal du travail , Fribourg.

'
VIENT D'ARRIVER

Faïence de Copenhague
Vases à fleurs, cache-pots
Jardinières, bonbonnières

¦Coupes, -cendriers etc.

„AU DOCK "
Bohme & O,

FRIBOURG
36S Rite de Romant, 90 j

___xe__sns___ '__K_____M

Jeune fllle
de 19 ans. Suisse alle-
mande, après apprentis-
sage accompl i, demande
place comme ouvrit!'*-,
ehei tailleuse rtntmisn'Se
ù Fribour;. Entrée au
commencement févrit-T.

Adresser ofTres à SS-""
HHi-BUC, n FraO-tn*
r»l—> ou au Marienlieiin,
Grand'Rne. 3/0

ON DEMANDE

CHEF de culture
bien recommandé pour
grand domaine agricole ;
situation intéressante

Adresser o{tr«s & -SU.
Bernard «S Co » •*•/.
régisseurs, me du Rhône ,
1, GeaèfC 3i3

Couturière
On demande î ouvrières .
r- S'adr. it Iras ¦«—ls.
Varia , 8», Frlbonre*

OH DEMASDB
dans,  un café de Bulle,
une bonne

sommelière
Vie de famille. 337

S'adr. kPublieitas S* A.,
BuUe, sous P 2752 B.

OM DEHARDS

employée] de bareaj
connaissantjla slèno, la
machine *>> écrire et la
comptabilité. «HmîS*

Ecrire avec références
et prétentions à Haiaa
pottale 12628,.* PA-
FESSE. S.5

ON DEMANDI

PERSONNE
sachant faire la cuisine et
au courant de la tenue
d'un ménage. Bons gages.

S'adr. à H"" Gueula,
dentiste , PorrentroF.

Mécanicien
pour cycle*

Impoi tant commerce de
cycles, demande ouvrier
spécialiste pr réparations
de vélos ct motos.

Faire olTres sous P 30 H
à Publicitas S. A., La
Chaux-dr-î'cnds. 341
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, l^VvTEIS SENBACHC"
jj£|fc |=~I_ÊRE NS - p-R.iE»o-ai _c3 j&iL̂

JW pRIX HORS-SAISON ̂ -S*
7/ EN JANVIER SEULEMENT ^A*

Fw nous conf ectionnons sur mesure et dans la huitaine fti
T_L ,... Aa.-iMMa i.HfAi.iL. tissu laine, uni ou fantaisie int: ( j S tm nn GO&tUmd talllBUr, à partir de Fr. 195.—. i/ti
\\ un Manteau nablliÉ, tissu taine > . . 140 — J i
VV w Manteauaeooyaj r^ssucovercocii » » • 90.— J£
$5£^̂*£s Riche assortiment en tissus de tous genres Jtk "?'.f f J f j 0 & B ï -

ROYAL BIOGRAPH
B\x 9-15 janvier, à 8 % h.

Dimanoïie. matinées à 2 y» et 4 y, h

Jérusalem
délivrée

Reconstitution historique de toute beauté

LM«M»
T

__gMB_l^««Wjm«MM^

Terminées
: sont les réparations ct :
transformations des Arcades.

Le confortable salon d'essayage

CHAUSSURES
de l'entresol est ouvert

! Lcs rayons de bottines (hauto mode)
pour dames et messieurs

sont magnifiquement assortis

I Prix sans concurrence. Voyez les vitrines.

HOIRIE J. DOSSENBACH
[ Fribourg Aux Arcades Morat
¦̂ HHHH_H__ '_^KCSIL&________________I

GASITSO SIMPLON
Dimanche et lundi, il et 12 lancier, a 8 y% heures

Dimanche, matinée û 3 heures
Un succès de gracie envergure

Miss EDITH infirmière
Tout- le monde se souvient du triomphe de < ^'oublions jamais •

qui passa au Royal Biograph dernièrement. MISS EDITH I N F I R M I È R E
sera lo pendant de « N'oublions jamais ». C'est un succès assuré.

D'AUTRES FJLMS AU PROGRAMME
Prendre sea places à l'avance chez M. FoldmanD, cigares, rne do Romont.

Romont
B. ci», t ient».  »-f»nt

repris le eablnet den-
f ulre ds M. Emile Comi e ,
reoerra lea mardi at
tii o>t-rc.!! régnlilrenieot
de 9 henrea a midi et
de a ii. a e benres*

MODISTE
Première ouvrière mo-iiste
expérimentée; munie do
sérieuses rêîêrences et ca-
pable de diriger un atelier
demande place à l'année
ou à la saison. Selon en-
tente . Ecriro sous chiffres
P10018 0 ia INUfllet.»»
N. A.. Mi Chanx-de-
Foods. .156

Dame italienne
tli> Initiilic d i s t i nç i i i V e ,
s 'engagerait commodirec-
triue de maison privée,
pensi on , hôtel , pension-
nai , ou dame de compa-
gnie. Aucunos prétentions
au pair.

Offres sous P158F à
Publi.l ias S, ,\„ rri-
honte. ' Sfio

vtondVdTc^valI
Vonte de 

bois
f ra îche  et fumée , à la

Bonehcrie -Cttevallne,
!.. Hem, l i t , ras des
Aournstlas. 819

TROUVÉ
une petite somme

aux Cliarmettcs, près do
la boulangerie Oolliard.

La réclamer contre rem-
boursement des frais , à
M-*"* Tardln , <t la Poya.

01 DU—IDE A ACHETEB

une jument
âgée d» 8 à io ans , de
préférence du pays. 362

Adresser les offi es par
écrit sous P 162 F à l*-a-|
lille i ta*. B. A. Ftibuart.

On demande
1-2 chambres, ou pe tit
appartement. 265

Adresser eRrcs sous
rhiffres A. %. Villa des
TaU ft ï t s ta , Kribi.ilr-;-

L'Etatde rribonrg expo-
sera aux enchères pnoli-
qoes les bols désigné!
ci après :

u.»mu 13 jan-fler. .'-•>
la f i r f i t  csntouatie de Bel-
faux i 70 moules foyard
et daille , SOOO fsgots,
25 las d'éc'aircie, 7 tas de
dé ; 85 pièces de ohar-
Dento et billons en oetlla
lois. — Rendejf.vous.de»
misenra 4 9 '/• heures, i
la cabans.

¦îf mil 15 Jant-ler. an
Bortaiwalâ i

80 J . . r** ~\. s « ...p in ct (oyud ,
dont 41 montes da bois sec.

Hjji .r i i - / - voua  des mistm'S
à 9 '/i henres, & l'saberge
da Mouret. 2iî6

L'inspecteur des forêts
dis !•" arrd' :

J. Daibella-f.j

MORUE
Morua salis noarelle,

premlira qualité,
ti 1 fr. (it) le V-, ki» .

sxpédltlon p«r oolii poo-
taax, par 1.*. Maison ds
cnrneitiblcs, i l . Helncf
¦/ . . . j i : - , » -, .  I6lm taitt

Un jeune liomme de-
mande en-ga-gemeat
comme

V010NTUIIE
dans un magasin ou dans
un bureau , pour se per-
fectionner en français. ¦

S'ad resser sous chiffres
P139F k Publicitas S. A.,
Fribourg. 347

ON DEMANDE
tout de suite, somma

appreDti-coiffonr
jeune homme sérieux cl
actif. — S'adresser à M.
Ham», coiffeur, i* <- .
s e ' ï - s f i- iit-r.  i i t . l .  346

ORCHESTRE
Excellent orchestre dc

4 ou 5 musiciens, serait
disponible pour concerts ,
soirées dansantes ou bals.

S'adres. Vaae postale
N° I S a i O .  Ï Ï A Ï ' *'" A - *i .
I,ianttann«t<. 344

SIBE-CA B
murièit VWi.fi, .•t-tmôt»1

moteur M. A. G., six
HP. , livrablo tout de
sui te, chez
DA.' EB, Frères
Agents exclusifs

& FRIBOURG

ON DEMANDE
jeune homme
intelligent ct de confiance
pour Je service de ni agasin
les courses ct quelques
travaux de bureau.

S'adresser sous chiffres
P 1 6 3 F  à Pnblleltaa
8. Av. Fcibeaiv 36*3

Ofi prendrait
en hivernage

deux ou troi s p ièces dc
jeune bétail .

Pour traiter, s'adresser
l o dima nche , a Bteni/
Christophe, onnens.

l' o ni u depuis la rue de
Lausanne au Stalden, un

por temonnaie
contenant un certain mon-
tant. .126

Le rapporter contre ré-
compense, au bureau de
la l'ottea locale-

I Illl
Moto Condor e HP, 2
vitesses débrayage ;
mach ine  en parfa i t
état de matcht.

Adresser offres i
EusènoPIQUILLOUD ,
Mamand (Vaud).

P' duvets et coussins
Flunies blanc et gril

Mi- flumcs
Plnmes a gj _• Capoc

Grand assortimen t
chez

F. Bopp
ameublements

I s , rue du Tir, s m
rinutii KO I¦¦___ i_____BS~~«>

Bellee ovaaices
100 pièces 9 rr. 50 franco,
Citrnas eonaevcablea
100 pièces 8 fr. 50 franco.

« lu i»j i i cnes Te***"
sac de 10 kg. 7 fr. 95 fco.
nOROâlTTIdr O". »'*.-

UBRA. .f55

FIANCÉS
Venez faire voa
achats avant la
htsiit procbalxe.
Touiouru riche

assor timunt de
montres pendu-
les et bijouterie
à des prix Inté-
ressants.

* cornu H ' ___
de pulg Fr. 5.— PRIBOOKO

Travaux en soumission
Le Syndicat agricole de la Gruyère met en

soumission la construction d'un bâtiment cn
gare do Bullo, comprenant entrepôts et loge-
ments, soit :

1° Terrassements*.
2° M a ç o n n e r i e ,
3° Fourniture da pisrre de taille granit,

calcaire ou pierres artificielles ,
4° Charpente,
5» Couverture ,
6° Ferblanterie,
Pour voir les plans, cahiers des charges et

avant-métrés, s'adresser à M. YERtY, gérant
du Syndicat agrlcoIn.au Café Moderne ,» Bulie,

Les soumissions sont à envoyer directement
à l'OFFlCEde CONSTRUCTIONS AGRICOLES
do l ' U N I O N  S U I S S E  das P A Y S A N S , â BR O UGG
(Argovie), jusqu'au 25 Janvier 1820 au plus
tard. 838

Assurunco Vio « Union » Paris
Agent général A. GADY, Fribourg

Assurance mixte ; dotale ; rente viagère, vie
entière , eto. — L'assurance dotale est «pécia'.e-
i . j ' i i :  feommandèe aux parents. 7592
(Demandez proapeotas). On demande sons-agenta.

Venle de smiiiTs militaires
USAGES

L'arsenal de Fribourg vendra des souliers mi-
litaires * usagés remis en état dans les localités
suivantes aux dates indiquées ci-dessous :
Bulle, Halle de gymnastique, les 8, 9 et 10

janvier 1920, pour lts districts de la Gruyère
et de la Ve eyse. 700 paires.

Fribourg, Arsenal , pendant la semaine du 12 au
. 17 janvier 19.0, pour les districts de la Sarine

et de la Singine, 1000 paires.
La vente aura lieu aux jours indiqués, de

8 h. à 12 h. et de 2 h. à 6 heures du soir. .
Les souliers seront vendus aux prix suivants

d'après leur qualité, so i t :
Souliers de marche, l re qualité Fr. 20 —
Souliers démarche, 2me qualité » 15. —
Sou liers de marche, 3me qualité n 7.—¦ On ne vendra pas do souliers de montagne,
ni de souliers de quartier.

La vente aura lieu au comptant. On n'enverra
pas de souliers par la poste.

Chaque citoyen suisse pourra acheter uno pairo
de soulUrs. Le livret de service n'est pas néces-
saire.

Fribourg, le 8 décembre 1919.
Le Directeur Militaire : Vonderweid.

¦ ¦¦—¦— ¦—._ —»¦ ¦ ¦ — . i i ¦¦— «p——r~rw- ¦¦•w*'w-"«-w-—w-rw» et—y-_ry-p ~~ y_—¦ .n i ,_^ —^¦iii—_j

J|||i Chaussures
f. ^-V 

Avant d'acbeler ou do commander, vous

~ Ï^K. devriez consulter notre offre. Sans peine,

^B*-}. vous serez convaincus que nous offrons les
^a^'̂ >(aÉ^#t^^

p>-""^ plus.grands avantages.

Nous expédions contre remboursement
26-39 30-35 j

Bot. p* filles et garç. ferrées aveo ou sans oout. der., haute tige; Fr. 15,50 iS.W
t s " • ouir ciré, nen ferrées, penr dimanche, 14.— *j j mWm

i » » * Deiby, solides t i 14.— -j j tmWm ;
0 • • en box , peaa de veau, souples, Derby, 18,50 22.*~ '• • • très soignées, forteB semelles, 18,50 21 • SO î

\ BottiRM potii dames, feirtes, nvec on «ans eoutnro dernàte, 38-43 24."* *
| s ' s » enir ciré, penr dimanohe, non ferrôos, • go. 'S j

s i s  ouir ciré, souples, jolie forme, • 22.'5 !
i i s  pean de vean ein "' , forme Derby; • 26.S0 !

£ • • • en box, talons > ô hauts, Derby, élégant , ¦ 29,— •
s » • en box, bonts vernit , 1 » . 28a*" '

1 s 1 > chevreau , 1 s 1 1 ' • 31.— 1
| 1 • 1 en box, qualité extra, » » . 29.s'3
l BottiBM pour garçons, façon , Napolitains, bien ferrées, solides, 36-39 23.— '
! 1 1  s façon militaire, à soufflets, bien ferrées, s 28.*" <

. ' * » ouir oirôîsouples, pour dimanohe, Derby, 1 24.^ j
s » ¦ en box, fortes semelles, jolie forme, 1 26.*»0 j
s • » 1 II semelles, • 1 . ', .' . , 27.50 *

Bottlnss ponr hommes, façons Napolitaine, bien ferrées, solides, 40-d7 28.™
1 » » • façon militaire, b sonfOets, fort forrées, 1 34.—
i • * • façon militaire, à souffiots , hantes tiges 1 36.—

» • * cuir  ciré, ponr le dimanohe, jolie forme, 1 30.""
s » s 1 i p«„ le dimanohe, Deiby, 1 31,«.
s ;'¦* '.. "s souples, fortes semelles, Derby, jolies • 31.67
1 » » en bt», 1 1  • élégantes 1 34.-

Socqnes ordinaires et fines, sonl. d'iiiver , chaussons & pant. en grand cbolx
Defflandez notre cala.'ogue gratis & franeo.

—» ¦ •***» « »  »» ¦ 1

AUX CHAUSSURES MODERNES S. A.
. J. MARTY , gérant

Bn« de Bomont, 26 FR3BOUKG fine ds Bomont, 28
"=^^=-£>e«c«t»<>-64a->'»« •««<>•<)«»«<>

i. - .- .- ^
JJ.̂ J ¦ , — . . _ -..¦i

Banque Populaire de la Gruyère !
BULLE

r.-. ti «i.--., «n XBB31

Capital : Pr. {,000,000.-. Béserns : Pr. 410,000.-
Nous payons actuellement un intérêt do

5 1l2 °lo l'an
pour dépôts à terme de I à 5 ans.

Titres nominatifs ou au porteur, au gré
du déposant. — Comptes courants à vue,
Dépôts d'épargne. — Comptes courants
avec dénonciation de 1-3-6 mois.

La Direotion.
¦ —¦-— -—— '¦¦¦:.

¦ -¦•¦ -—— --. i —_,.

SOUMISSION
Lrs ENTREPRISES ELECTRIQUES FRI-

BOURGEOISES mot tont en souminsion les tra-
vaux do MENUISERIE , S E R R U R E R I E  et
V I T R E R I E  do leurs nouveaux bâtiments pour
maga8'msgèncrauxetateliers,à Pêrolles(Frïbourg).

Lcs plans, formuluirea de soumission et cahier
des charges peuvent être consultés, lo matin,
dans les bureaux du souisigné, jusqu'au 15 jan-
vier.

Lcs soumissions devront être remises à la
Direction des Entreprises électriques fribourgeoi-
ses, le 15 janvier, à 18 heures. 324

E. DEV0LZ, architecte, FRIBOURG.

îmmmm\ummmwmimBmmH^^f  DANSES i
JF*. I_i A. IV «Gr, professeur

Salie privée à l'Hôtel Terminus
Un cours commencera le lundi, 12 janvier,

â 8 >4 heures.
Le nombre d'inscriptions étant limité,

prière de s'io srrire à l'avanco.
A l'occasion de l'ouverture de la salle,

samedi, réunion dansante.

S 
Pour tous renseignements et inscriptions,

s'adresser :
Avenue ae la Gare, 3ô.

Leçons particulières. Tél. 61

AUTOMOBILES A VENDRE
Il M p l i  i l !  •'/" ,Ip. Landanlet, belle voitnre i
«llul lilli 6 places , comme neuve.

Prix : Fr. IS .SOO.—
7 1'f 1 P-l "*" 2 ' ^otP iio à * P'**1"» , a»ec éclairage
Bvlsyl Boscb, excellente voitnre ponr médtein

Fr. 10,500.—

Martini ,?/IG np - fce3U To,pédo A.i«K
ftnftlln ^^ """> > **"¦*• P***" vojagtm» on msr-
iljMMIU «ijaodi.es, avec pont démonuble, ponr nu e

charge de 70 J l«Jg., 6 rooes d'acier interchangeable»
Fr. 7 ,800. —

} 5 | v j  19/35 IIP, csmion '/' tonnes , "pnens pleins,UIA I nenfs Fr 11.500 —
Vnninir ÎS/tfBP, eai_on t tonnes, pnens pleins,i l )  t i l t  lf c  ne0to Fr. n , :„r, . . -
SlA ll ur î5/*5 api ^mion 4 tonnes, pnens pleins,ai u n er nejis $r. i0.500.-

Tontes ces voitnres sont en excellent état ei livrables
tont de soit*. — OHres sons chiffre K 11650 Y, i
l'nbl lc l la» S. A*, Berne. 359

•?•?e*»»*




